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L éclairage est en place, c'est au tour du son l f soifii JMit Man# Villtnevkf Maintenant, c'est le spectacle l » Voieii J»on Man» Vill»n»uv»

April Wine: la machine qui 
soutient l’autre machine

par Jacques Samson
Vendredi, le 21 août 1981, le 

groupe rock canadien April Wine 
donne un spectacle impressionnant 
devant plus de 8 OtX) spectateurs au 
Colisée de Quéliec Durant deux 
heures, les musiciens ont donné 
tout ce qu'ils pouvaient pour sé 
duire le public gui. à la fin de la 
représentation, les a longuement 
ovationnés Ils ont obtenu leur dû 
immédiatement

C'est à peu prés ainsi que ça se 
passe chaque soir, dans les salles de 
spectacles, un peu partout à tra 
vers le monde. Les artistes y vont 
de leur performance que le public 
reconnaît par des salves d'ap 
plaudissements. Mais derrière les 
chanteurs, les musiciens, les comé­
diens, tout un monde contribue au 
succès d'un spectacle, qu'on ne 
voit mémo pas et dont on reconnaît 
peu souvent les mérites Pourtant, 
toute la qualité technique de ce qui 
se passe sur seène repose sur eux 
Il n'v aurait tout simplement pas 
de show, s'ils n’étaient pas là

Au milieu de l’après-midi, von 
dredi dernier, j’at rencontré Jac­
ques Marois, un ancien musicien 
de Québec qui est pas-sé à l’arrière- 
scène et qui vit désormais les spec 
tacles de façon différente. Nous 
avons regardé ensemble ce qui se 
passait en coulisses.

La tournee
La tournée d'Apnl Wine a 

commencé le 13 avril dernier à 
Omaha, Nebraska et se terminera 
le 1er septembre à Montréal. Les 
répétitions avaient débuté le B 
avril. Depuis cinq mois, le groupe 
composé de cinq musiciens a don­
né 80 spectacles, d’un océan à l'au­
tre, autant aux Etats-Unis qu'au 
Canada.

C’est la compagnie Bruit Bleu 
de Québec, dont Marois fait partie, 
qui remplit le contrat de so­
norisation du spectacle tandis 
qu'une autre compagnie de Qué­
bec. Eclairages Tanguay, s'occupe 
des éclairages. Quotidiennement, 
dans leurs lourds camions, ils 
transportent pour $500,000 de ma­

tériel sonore et pour presque autant 
de matériel d'éclairage

Au Colisée de Québec, pour le 
spectacle de la fin de semaine dot 
mère, il y avait 24.000 watts de son 
dans la salle et 8.000 watts de 
retour de son sur scène. I n éclai 
rage, on peut estimer à environ 
400,000 watts la puissance utilisée 
C'est un "set up”, comme on dit en 
terme de métier, semblable à celui 
utilisé par Styx quelques jours au 
paravant, au même endroit

Les mélangeurs de son utilisés 
sont à pou prés les mêmes que ceux 
qu'on retrouve dans les studios 
d'enregistrement les mieux équi 
pés, sauf qu'ils ont quelques fonc­
tions en moins.

Dans la salle, il y avait un 
premier mélangeur à .12 voix. Son 
opérateur a pour fonction de pren­
dre tout U1 son qui vient di* la scène 
et de le ramener à deux voix, une 
gauche et une droite. Sur scène, un 
deuxième mélangeur sert à re 
transmettre le retour de son aux 
musiciens. C'est un mélangeur à 24 
voix, mais cette fois son technicien, 
qui selon Jacques Marins a un tra­
vail très complexe, doit réduire à 
huit voix. Seulement sur scène, on 
trouve 14 moniteurs.

Beaucoup de monde

Pour monter et démonter un 
spectacle comme celui d'Apnl Wi­
ne et ce, tous les jours, il faut une 
trentaine de personnes qui sont 
techniciens ou machinistes

Il y a d'abord ceux que Jac­
ques Marois qualifie de "mobiles” 
c’est-à-dire qui font toutes les éta­
pes de la tournée. Partout où ils 
montent un spectacle, ils sont se­
condés par du personnel local.

Les mobiles: trois personnes 
au son, cinq à l'éclairage, trois 
machinistes, un érlairagiste, un so- 
norisateur, un gérant de scène et 
quatre chauffeurs. A Québec, on 
engageait 16 machines locaux.

“Ce qui varie dans une tour­
née, c'est le public, le reste est

pareil partout, presque seconde 
pour seconde", affirme Jacques 
Marois

l-a journée de travail des tech 
niciens et machinistes arrivés la 
veille ou pendant la nuit, se déroule 
à jh‘u près ainsi: à 9h du matin, 
c'est l'accrochage îles moteurs qui 
servent à hisser une partie de l’é 
quipement de scène au jilafoiul de 
la salle. A lOh. on monte l'éclairage 
qui vers midi, doit être entièrement 
en place Alors, les gens du son 
vident les camions et commencent 
le montage. Ce matériel est très 
ahonilunt mais à IBh, tout est en 
place. A partir de cet instant, on 
procède aux tests, chacun vérifie si 
tout tourne rond et surtout, si tout 
fonctionne comme prévu Vers 17h, 
les musiciens font une courte ré 
pétition A IXh, tout est prêt et 
c'est la pause repas A 20h. tout le 
monde i*st de nouveau en place 
pour le spectacle qui se déroule de 
201. J0 à 22h30

Immédiatement après, le pro 
cessus inverse s'amorce. Le dernier 
musicien n'est pas encore sorti de 
scène que déjà le démontage 
commence. Tout le monde met en­
viron deux heures pour tout dé­
monter et charger les trois ca­
mions: la plupart du temps, r’ost le 
depart immédiat pour une autre 
destination où. quelques heures 
plus tard, on remettra tout en place 
pour un nouveau spectacle le soir 
même

“Les étapes sont de 125 à 400 
milles et c'est comme ça cinq ou six 
jours par semaine", raconte Jac­
ques Marins.

Un travail souvent 
ingrat

Jacques Marois précise que 
souvent le travail des techniciens 
est ingrat II a fait deux fois et demi 
le tour des Etats-Unis et une fois le 
tour du Canada, sans rien voir 
d'autre que dos arénas. des theà 
très et des hôtels Mémo pas de 
paysages, car très souvent les 
voyages se font la nuit. Un rni 
mmum de quatorze heures de Ira

vail par jour loin ,do la maison île 
cinq à six mois par année, ce n'est 
|>as toujours facile Mais jxmr lui, 
comme pour les autres, c'est une 
passion, une drogue dont ils ne 
peuvent se passeï

"Le son. c'est super fragile et 
le trip, c'est que ça tonctionne tous 
les jours”, conclut Jacques Marins

Bruit Bleu
Bruit Bleu est une compagnie 

il'ici, qui existe depuis maintenant 
sept ans et qui est en train île se 
tailler une réputation solide dans le 
monde du son au Canada et aux 
Etats Unis

Cette compagnie est partie 
d’une disco mobile, mise sur pied 
pur Richard 1-uchance, qui a reçu le 
premier "l êlix" de l'Association de 
l’industrie du disque et du sjx'C 
tue le quéliécois, jxmii son travail île 
sonorisuleur Bruit Bleu est pro 
priété île Richard I-acharn e et Jac 
ques Marins à 16 |x>ur 11HI des 
actions chacun, et de d'autres ac 
liminaires

La plujiart des gens qui Ira 
vaillent jxuir cette compagnie sont 
de Québec et ils sont reconnus 
pour faire partie d'une équipe cons 
cicniieuse.

Bruit Bleu est presque tou 
jours des spectacles de prestige qui 
sont présentés au Québec Ils ont 
fait Jean Lapomtc, Dominique Mi 
chel, tîilles Vigneault, les Jeux du 
Québec, les Fêtes de la Saint Jean, 
le spectacle de Diane Dufresne à 
l'ouverture du Festival d'êté de 
Québec, de même que le spectacle 
de clôture etc.

Selon Jacques Marins, quand 
Bruit Bleu s’occupe de so 
nonsation, c'est plus qu'un contrat 
île son, c'est un souci de qualité qui 
prime

Le lendemain du passage d'A 
pnl Wine au Colisée, toute l'équipe 
repartait pour une autre des 
final ion A Québec, ils avalent bé­
néficié d'un |our de relâche.

Lt Jacques Marins poursuit sa 
route au volant de son camion, à la 
recherche de nouveaux contrats 
prestigieux pour Bruit Bleu

L* Soleil Jeon Mari» Villeneuve
C est ta mise en place des instruments de musique

L» Soleil. Jeon-Morie Villeneuve
Un technicien s'affaire aux derniers préparatifs à l'arriere-scène

et spectacles
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Raymond Lévesque ne jouera pas la carie québécoise en Europe

Raymond Lévesque en 
Europe après 20 ans

par Jacques Samson

Raymond Lévesque chante ac­
tuellement à La traversière. une 
petite boite 4 chansons située bou­
levard Champlain près de place 
Royale. Il y est depuis deux jours 
et jusqu'au 6 septembre in­
clusivement. du mercredi au ven­
dredi. 4 compter de lOh. Il donne 
trois spectacles chaque soir.

Immédiatement apres cet en­
gagement 4 Québec. Raymond Lé­
vesque retourne en Europe, où il 
n'a pas chanté depuis plus de 20 
ans. Il participera d'abord 4 un 
festival de la chanson en Belgique 
où il représentera le Québec C'est 
un festival qui regroupe quatre 
pays: la Suisse, la Belgique, la 
France et le Québec. Lévesque s'y 
produira le 20 septembre. Entre­
temps, il aura fait quelques galas et 
renoué avec le monde du spectacle 
en France pour organiser une tour­
née prévue au printemps 1982.

Le spectacle qu’il oftnra aux 
Européens sera un mélange de 
chansons 4 consonnance qué­
bécoise et d’autres 4 caractère in­
ternational

"Je ne veux pas trop jouer la 
corde québécoise. J'arrive après les 
autres. Il y a eu Vigneault. Plume 
et d’autres. Si je jouais la corde 
québécoise, j’aurais l'impression 
d'être deuxième. Je vais m'i- 
dentifier comme Québécois, mais 
je ferai surtout des chansons in­
ternationales.”

Il se propose d’offnr des chan­
sons comme celle qu'il fait sur le 
Salvador, sur les militants et d'au­
tres à caractère social du même 
genre. Il n'en demeure pas moins 
qu'il fera des classiques comme: 
''Quand les hommes vivront d’a­
mour”, “Bozo les culottes” et une 
nouvelle chanson. "Chez nous”, 
qui identifie bien le Québec.

C’est donc une reprise de

contact avec ta France et la Bel­
gique. où il a eu beaucoup de 
succès 4 une certaine époque. Son 
premier séjour 14-bas remonte 4 
1954. “Quand je suis arrivé en 
France la première fois, comme 
Québécois, j'avais un visage nou­
veau. Il y avait Félix et mot. De­
puis. il y en a eu tellement d'au­
tres..."

Son spectacle

Le spectacle qu'il donne 4 La 
traversière est composé aux deux 
tiers de nouvelles chansons qui. 
comme la plupart de ses anciens 
textes véhiculent un engagement 
politique et sociaL Essentiellement, 
Raymond Lévesque est un chan­
teur engagé, un chanteur de lutte.

Cette année, son spectacle ne 
gravite pas autour d’un thème pré­
cis. Il traite de divers problèmes et 
comme il a l'habitude de le faire, il 
travaille seul en s’accompagnant 
au piano.

Théâtre d’été

Faire une entrevue avec Ray­
mond Lévesque, c’est s'intéresser à 
divers problèmes qui touchent le 
monde en général et le monde du 
spectacle en particulier. Il parle de 
la bombe à neutron, de la course 
aux armements, il s'intéresse à 
tout. Il s’arrête aussi sur le sort des 
théâtres d'été au Québec, qui sem- 
ble-t-il ont terminé leurs années de 
vaches grasses.

“Les théâtres d'été vivent le 
même phénomène que les bottes à 
chansons”, dit-il II prétend que les 
gens de théâtre ambitionnent en 
montant de trop grosses pro 
ductions pour lesquelles ils doivent 
exiger des prix d'entrées de plus en

plus élevés. "Quand les prix d'en 
trées montent, les gens n'y vont 
plus. Pour les théâtres d'été, il faut 
de petites productions de trois ou 
quatre comédiens et qui coûtent 
moins chers. C'est triste ce qui 
arrive, parce que les Québécois 
commençaient 4 aimer le théâtre 
On est en train de tuer les théâtres 
d'été comme on a tué les boites 4 
chansons”, conclut-il

Un livre

Tôt 4 l'automne, vers le mois 
d’octobre. Raymond Lévesque sor­
tira aux Editions Guérin, un cin­
quième recueil de poèmes. Ce livre 
sera publié sous le titre 'Electro 
choc” et regroupera une qua 
rantaine de poèmes et 21 chansons 
Plus tard, il songe 4 monter un 
spectacle avec la matière de ce 
livre où il traite de la foi, de Car 
gent. du pouvoir, du respect, des 
militaires, etc.

Certains textes de ce bouquin 
ont déjà été publiés, mais Ray­
mond Lévesque n’y voit pas d’in 
convénienL II dit en riant: “Un 
livre de poèmes, ce n'est pas 
comme un livre de recettes de Ma­
man Lapointe. Quand on en a ven­
du 1.000. c’est le maximum. Les 
poèmes ne sont donc pas usés".

D’autres spectacles

Raymond Lévesque a éga­
lement un autre spectacle en chan­
tier et il veut le monter à son 
retour d’Europe. Il s'agit d'un long 
monologue en deux parties et qui 
porte sur le mensonge. Pourquoi le 
mensonge? "On est conditionné 
par le mensonge. On se fait voler 
nos vies par le mensonge, sans 
toujours s’en rendre compte".

Un autre spectacle où Ray­
mond Lévesque véhiculera des vé­
rités crues.

LE THEATRE BEAUMONT-ST-MICHEL 
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18 ans... et plus
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Vingt-six ans de métier pour le duo comique
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Ti-Gus et Ti-Mousse 
offrent du nouveau

par Jacques Samson

Au Québec, qui ne connaît pas 
Ti-Gus et Ti-Mousse? Pro­
bablement personne1 II y* a main­
tenant 26 ans qu'ils font leur metier 
et ils ont ete parmi les premiers 3 
nous faire nre

Leur humour n'a jamais été 
très profond, il s'est toujours situe 
à un niveau primaire, mais Ti-Gus 
et Ti Mousse. Real Reiand et De 
nise Lmond. incontestablement, 
ont toujours séduit une large part 
du public et fait rire des milliers de 
Québécois.

Ils ont passe la majeure partie 
île leur carrière dans les cabarets, .1 
se battre souvent contre un public 
qui ne venait que pour consommer 
de la bière, mais depuis quelques 
années, les choses sont re­
lativement plus faciles. Ils tra­
vaillent au Grand Theatre de Que 
bec. à la Place des arts de Montre .il 
et ailleurs en province, dans des 
salles. Ils jouent donc devant un 
public qui s'est déplacé et qui a 
paye spécialement pour les voir et 
les entendre

RientAt, les 12 et 13 septembre 
prochains, ils seront à la salle 
Louis-Frechette du Grand Théâtre 
de Quebec. Ils y présenteront leur 
nouveau spectacle “Juste pour ri­
re”

Le spectacle
Ceux qui ont ete habitues dans 

le passé à voir le duo entrer sur 
scene et mitrailler des "gags” du 
rant tout le spectacle, constateront 
d’importants changements cette 
année. Ti-Gus et Ti-Mouvse ne tra­
vaillent plus de la même façon.

Leur nouveau spectacle en est 
un de chansons, de monologues, 
d'imitation et même de magie.

Au Grand Théâtre, ils seront 
accompagnés de quatre musiciens

et de deux Choristes Ça fait main­
tenant cinq ans qu'ils travaillent 
avec des musiciens, ce qui donne 
une dimension différente à ce qu'ils 
(ont

La retraite?
Ti-Gus et Ti-Mousse s'a 

dressent maintenant à trois gé 
itérations Leur public est composé 
de gens dans la vingtaine, dans la 
quarantaine et dans la soixantaine 
Depuis 26 ans dans le métier avec 
son partenaire. Denise F.mond son 
ge maintenant à une retraite dé­
finitive dans quatre ans. après 
avoir atteint 30 ans de travail en 
équipe Son rêve est de s'ouvrtr une 
boutique de cadeaux et ce mémo 
avant la fin de sa carrière d'artiste

Réal Reiand. si sa santé le 
permet, veut continuer dans la 
comédie, “Ce n’est pas un métier 
facile à laisser Je prends seulement 
des vacances et je m'ennuie, j'ai 
hâte de revenir. Quand on arrête, 
on rouille”. Advenant la retraite de 
Denise F.mond. il continuera â faire 
rire les gens. Four lui. c'est la chose 
la plus importante au monde

Des disques
Fn plus de faire rire sur scène, 

Ti-Gus et Tl Mousse ont également 
fait rire sur disques. lx-ur dernier 
microsillon remonte â trois ans et 
ils en sortiront un dans quelques 
mois, qui regroupera l'essentiel du 
matériel qu'ils utilisent dans leur 
nouveau spectacle.

Ils viennent tout juste de met­
tre sur le marché un disque pour la 
Fédération de baseball amateur du 
Québec. Ti-Gus a mis îles paroles 
françaises sur l'air de “Take me out 
to the hall game” et ils ont en 
registré un 45 tours dont les profits 
de la vente vont au baseball mi 
neur. Le disque vient tout juste île

sortir, une grève ayant empêche 
son pressage plus tôt

Ils préparent également un au­
tre 45 tours, autour duquel ils 
conservent le plus grand mystère 
Il sera également en relation avec 
le baseball et sera sur le marché au 
printemps 1982

Un livre
A l'été 19X2. les éditions He­

ritage doivent publier un livre qui 
raconterait l'histoire de Ti-Gus et 
Ti-Mousse Déjà le manuscrit est 
en chantier et plus de M) pages sont 
rédigées

Le livre parlerait beaucoup de 
la vie du duo mais révélerait éga­
lement la vie personnelle de cha 
cun de ses membres

Pas de relève
Il n'existe pas de relève â ce 

que Réal Réland et Denise F.mond 
font depuis un quart de siècle. Ils 
restent maintenant les seuls au 
Québec â pratiquer ce genre d'hu­
mour et de spectacles

Chacun a des enfants qui ont 
du talent, mais jusqu'à maintenant 
rien ne prouse qu'ils prendront la 
relève. U’ fils de Denise Lmond, 
Serge, chante, mute et est pianiste, 
mais selon elle, il n'a pas toujours 
la volonté de se battre dans ce 
métier. Il est aussi handicapé parce 
qu'il est fils d'artistes

Réal Réland a une fille. Pier, 
qui chante et un fils. Réal junior 
qui n'a que 11 uns et qui joue de la 
trompette. Il étudie avec un «les 
meilleurs musiciens de Montréal. 
Réal Mathieu. Selon Ti-Gus. il ma­
nifeste également un certain talent 
pour la comédie.

Succéderont-ils à leurs parents 
célèbres? Seul l’avenir le dira.

Annoncez votre 
nomination dans

647-3270

LE SOLEIL
vous serez connu 
du (Our

au lendemain ,

Charlemagne Landry présente

TI-GUS 
TI-MOUSSE

“Juste 
pour rire’1

12 et 13 
septembre 

1981 
à 20h30 

$10- $12- $14

nouveau

|SPECTACLE

POSTES DE VENTE:
Au» guettais au Grand Théétr# « dans m marchés Prowgo (Jsfo) de 
NevAchAM (Place de I Ormare) vmensuv (bout des Chutes) Léw (rua 
SI-Georges) L»noeou(1(e Avenue) Ste-Poy (St-toue-de-Preoce)

V GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC
SALLE LOUIS-FRECHETTE. TEL 643 8131

Luc Phaneuf et le Grand Théâtre de Québec
éémÆ*\w TAm

ésentent

TOI JANE
JANETTE
BERTRAND

avec
LOUISE TURCOT 
RAYMOND LEGAULT
mise en scène:
JANINE SUTTO

11 septembre à 20h30
$7 - $8 - $9 - $10

avec les hommages de

GRAND THÉÂTRE DE QUEBEC
SALLE LOUIS-FRÉCHETTE. TEL. 643-8131

LE THEATRE DU BOIS DE COULONGE.nc

2 SEPTEMBRE AU 19 SEPTEMBRE

% Même jour,
même heure, 
Tan prochain

en collaboration avec RallyeCJRP et le Journal de Québec présente un spectacle des Productions Jean-Marie Lemieux Inc

de Bernard Stade

avec
LOUISE MARLEAU

FRANÇOIS TASSE
Mise en scene - Jean-Yves Latorce
Un record d'assistance a Quebec - 16 000 spectateurs en 16 representations
UNE COMEDIE A SUCCES on assiste au déroutement d une aventure amoureuse et
clandestine entre un homme et une femme de|a manes'
Nous revivons tes divers courants de la mode qm ont changé le monde durant les années 
i960 et 1975

Avec cette ptéce, vous tomberei en amour avec le théâtre! —

“Ils étaient venus pour...
T«t mit* an scène ds Msrts Latosegs

jusqu'au 28 août

Billets en vente au Bois de Coulonge au Grand Théâtre de
Quebec et dans les 6 Supermarchés Provigo

THÉÂTRE DE LA BORDEpS
1091 H rue St-Jean

jusqu'au 29 août

Rés-
694-9631*2!

Du mardi au samedi à 20630

W-
16

VOUS AIMEZ DANSER...! *4''-La “LFayette
c’est le rendez-vous de tous 

les vendredis et samedis soir
en viHÊett*'

“Le (iroupe Bémol -4- ” 
585, boni. Charest est 

Québec 522-2053

LE GROUPE 
LA LAURE N TIENNE

DANS 11 CAORf RI 
IIJNIVERSIM P0PUI AIR!

(üct m
rinuguL
cSüUVÜÇJC

THAÏLANDE

AVENTURES sur
Le COLORADO

LK D1KU 
JAPON
•MM

l^LzLlQL!
ABONNE/-VOUS 

PAR mtPMONt

- 643-6976 -
jsmœ

y.#

% r j*

Déjà
4,489

abonnés

GRAND THÉÂTRE DE QUÉBEC
SALLE LOUIS-FRÉCHETTE. TEL 64] 6976

BON DE COMMANDE «LES GRANDS EXPLORATEURS«SAISON 81/82
350 est. boul. St-Cyrllls. Québec G1R2B4 Tel : 643-6976*

£3 NoajvVH «ex>r>e>e Me ^Ouvertement

Ho* .................  ...... - - - —

PfPPfSINTâTION
CHOISIE

GRAND
THÉÂTRE

Jour

Pm
billet
indivi­
duel

A u I*eu
6* prty^r

pour
f> spectarifs |

[ A ’ ]
vous au
PRIX

[SPÉCIAL 1

I Abonnement»
• etudiants
• âge d or 

j • groupe»
v»it€ ado Code
Têt bu» _________  - r*t - -
C P»OyP/ ^O*_______ •Doné»^m^eitrs, Ven SS 50

$31 00 ^ $27 50" -

CnncKA mon c*mjue au montent de t___ ___
£] Abonnem«m MudUHM «ge d OT groupe

Q Vendredi a ?0h30

[J Samedi a 20h30
Sam 5 50 lino m 27 50 -

ê mon compte Mette» No . . D»m 5 50
33 00 b 27 50 $22 00

marge* V*saNo [ j Dimanche a 13h30
Oate d e«D*F»t.on de ia c*ne __________________

S_ - -
□ Dimanche a 20h30

Dim
$0*r 550 33 00 m L 22.00^ -
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Bo Derek a mûri de façon étonnante en deux ans
par Vernon Scott
HOLLYW(XJD (UFl) — De­

puis qu’elle a été la vedette du film 
"10”. Bo Derek ne récolte que de 
bonnes notes: 10 sur 10' Assise 
derrière son gros pupitre de pro 
ductrice. dans les bureaux des ate 
liers de CBS, Bo n'a pas besoin de 
maquillage A peine une petite h 
gne noire autour des yeux tn tou 
te simplicité, elle porte un blouson 
de coton ample et des pantalons de 
coton rayé blanc et bleu.

Sa beauté a vraiment de quoi 
étourdir Comme toutes les belles 
du grand écran, on lui a collé 
l'étiquette de stupide et soumise. 
On l’a en effet critiquée, parce 
qu'elle permet à son man, le di­
recteur John Derek, de diriger sa 
vie et sa carrière, de prendre toutes 
les rlècisions à sa place et de su 
perviser ses interviews

C’est une fausse image de Bo; 
elle a mûri de façon étonnante au 
cours des deux dernières anées. 
Depuis son explosion comme une

nova dans "10". celle qui a succédé 
à Linda Evans et Ursula Andress, 
dans le rôle de madame Derek, a 
démontré qu'elle était très capable 
de grandir comme femme, actrice 
et productrice.

Sous la bannière des Svengali 
Froductions, ainsi nommée en rai 
son de la réputation de Derek, Bo a 
été la v<*Jette et le producteur de 
"Tartan, The Ape Man”, dont John 
a dirigé les priv.-s de vue au Sri 
Lanka (ancien Ceylan) et aux îles 
Seychelles, de décembre à mars 
1980

Bo n'a pas assumé uniquement 
le titre de producteur pour le "re­
make" du classique d'Ldgar Rice 
Burroughs chez. MGM Elle en a été 
la cheville ouvrière, en établissant 
les budgets et en distribuant les 
rôles, en dirigeant les déplacements 
et le tournage des extérieurs et en 
préparant la paie tous les jours, 
outre le travail laborieux qui pré­
cède et suit la production.

Il est donc injuste de ca­
ractériser Bo comme une blonde

évaporée selon le cliché de Holl- 
wood. Après avoir peiné toute la 
journée en avant des caméras, elle 
travaillait la nuit en tant que pro 
ducteur: "Quand je ne dormais pas. 
je travaillais", dit-elle; "je n'avais 
pas le temps de faire autre chose 
Quand j'avais terminé mon boulot 
d'actrice, je passais aux comptes, 
au calendrier des prises de vue et je 
décidais de la séquence k tourner le 
lendemain. Il y avait une foule de 
détails auxquels il fallait faire at­
tention: casse-croûte pour la trou- 
pie et l'équipie technique, location 
de voitures, embauche des extras, 
affrètement des réactés, etc. J’ai dû 
renvoyer mon régisseur chez lui. Il 
ne faisait pas son travail. J’ai eu 
alors l’aide de mon bras droit, Eva 
Chun La plupiart du temps, je fai­
sais en sorte de sépiarer mes ac­
tivités de producteur de mes res­
ponsabilités d'acteur Je pense 
maintenant que j'aurais dû consa­
crer plus de tempis a jouer”

Comme il entrait dans le bu­
reau. John Derek entendit la der

CROISIERE A BORD 
DU LOUIS-JOLLIET

mère observation de Bo "Elle est 
sensationnelle dans ce film.” dit-il; 
"c’est le meilleur rôle qu'elle ait 
jamais tenu. Elle m’a beaucoup 
impressionné et je ne dirais pas 
cela si je ne le croyais pas Elle a 
été aussi efficace comme pro­
ductrice que tous ceux que j'ai 
connus. Bo a respecté les limites du 
budget ($5 5 millions) ainsi que le 
calendrier. Elle a vraiment pris les 
choses en main et lutté pour faire 
toutes les économies possibles sans 
compromettre le film ”

Bo sourit alors k son man et 
ajouta ce qui suit: "John a aussi 
travaillé à réduire les coûts Une 
fois, il a voulu retourner plus tôt un 
bateau loué pour épargner de l'ar­
gent. Je lui dis que nous poumons 
le garder une journée de plus et 
aller chercher les crédits au cha 
pitre de la location des éléphants. 
Comme producteur, vous faites la 
supervision totale des dépenses et 
du calendrier. MGM nous avait mis 
une grosse équipe sur les bras la 
première fois que nous sommes 
venus. Je pensais que plusieurs de 
ces gens n’étaient pas nécessaires. 
Ils pierdaient beaucoup de tempis 
Nous en avons renvoyé 15 chez 
eux et nous avons fait le film avec 
seulement huit membres de l’é­
quipe de Hollywood Nous avons 
embauché quelques figurants au 
Sri Lanka et ils ont très bien fait. 
John n'a pas tellement aimé l'at­
mosphère de travail à Hollywood

4

W* '■

Bo Derek procède au tournage d'une scène de promotion du film 
"Tarzan and the Ape Man" en compagnie d’un orang-outang

IIIIIItlHM

Soirée Bavaroise
Samedi 19 sept,

choucroute et danse
avec l'agence musicale

Roland Martel 
de 18h à 20h souper 

20h à 23h balade 
$15.00 par personne

SOYEZ DU VOYAGE TOUS LES JOURS DE LA SEMAINE
Vermz admirer le bout de l'ile d'Orléans, la chute Montmorency, les 
ponts, l'Anse de Cap-Rouge et le cap Diamant

DEPARTS: 14h et 20h
BILLETS: en vente au quut Ghouinard (voisin du 
quai de lu travels®) ut au kiosque do la terrasse

Renseignements: (418) 692-1159

Venez chou lier vos billets 
Ou ii d embarquement lace .1 Place Huyuie

WJ

70e exposition provinciale

âQUÉBEC
DU27AOÛT 
AU 7 SEPTEMBRE

67 MArôeEs eRATurrs

PRIX

DIMANCHE 30 AOÛT
09h00 Jugement des bovins Ayrshire (Pavillon de la Jeunesse)
10h00 Messe en plein-air (Plaza)
11h00 Ouverture des manèges et des pavillons 
11h00 Ouverture du zoo McDonald 
12h00 Ouverture du salon du Black Jack 
13h30 Courses sous harnais (hippodrome) — Admission: gra 

tuite
14h00 Spectacle Labatt 50 sur la Plaza 

— Rythmo Sons
14h00 Holiday on Ice (Colisée) — Admission: 2,00 $
16h00 Jugement des bovins Charolais (Pavillon de la Jeunesse) 
17h00 Jugement des bovins Limousin (Pavillon de la Jeunesse)
20h00 Spectacle Craven «A» de chevaux atteles (Pavillon de la 

Jeunesse)
20h00 Spectacle Labatt 50 sur la Plaza 

— Rythmo Sons
20h00 Holiday on Ice (Colisee) — Admission: 2,00 $

LUNDI 31 AOUT
09h00 Jugement des bovins Jersey (Pavillon de la Jeunesse) 
11h00 Ouverture des maneges et des pavillons 
11h00 Ouverture du zoo McDonald 
12h00 Ouverture du salon du Black Jack
20h00 Spectacle Craven «A» de chevaux atteles (Pavillon de la 

Jeunesse)
20h00 Spectacle Labatt 50 sur la Plaza 

— The Show

DANSE
4Ëf\ÛBIQUE

• Alliez exercice et plaisir en manant 
conditionnement physique et danse»

ÉCOLE DE DANSE

Ï.S»

Jazz — moderne — classique 
Aerobique — creative — claquette

SESSION AUTOMNE. 14 semaines
inscnption — lundi - vendredi 
I2h00 - 21h00 31 août au 11 sept

^Entrain 658-7771
2600. boulevard Laurier
Complexe Centre-Ville
(Entre Place Laurier et Place Ste-Foy)

Orchestre 
des Jeunes 
du Québec

Auditions
Postes 
à combler

Membres permanents violons 
attos haut bois bassons

Conditions Les candidats doivent être ages 
de moins de 30 ans être ci­
toyens canadiens ou immiqiants 
re^us avoir domicile legal au 
Quebec avoir tait des etudes 
musicales dans des institutions 
ou avec des piolesseurs recon 
nus selon les niveau» exiges au 
seuil d une carrière protession 
nolle

Date et lieu 
des auditions

4 septembre 1981
A Montreal

Lieu de travail Mon'reai (Allocations de voyage 
et de se|our pour les musiciens 
ne résidant pas a Montreal)

T raitement 
hebdomadaire

Membres permanents $;’00 
Duree du contrat 25 semaines a 
compter du 30 septembre 1981

Renseignements i SOI. rue Jeanne-Mance 
Montréal H2X 12S 
(SI4) 282-9465

camions

x A TOU Rlypfr
iwifev*-.

m

GAROLOU
e. ses invites ZACHARy RICHARD

29 août: ROBERVAL 1 8*pb: VALLEYFIELO 6 sept.: SOREL
30 août: DRUMMOND VILLE 2 sept: MANIWAKI 7 sepL: GRANBY

•t ses invités

JOE COCKER
ZACHARY RICHARD

Le mardi 8 septembre 
à 20 heures 

au Cotisée de Québec
Bille* $11 50 (sièges réserves! en vente au Cotisée, 
chez Musique <f Auteuil et à la COOP de l'Université 
Lava!

tes Jeans

CABARET
DES MARCHANDS

VENDREDIS * SAMEDIS.

ORCHESTRE

"“LESOECOUVERtS”
de MARCEL POUQUIN

CERCLE
ELECTRIQUE
27, Côte du Palais
Ce soir et dimonche

l’orchestre
“AXX”
de Windsor

(Son Rock et ipeefocle 
coloré)

COMMENÇANT UN» K 
TOUn LA tfMAM «OOOJM

b
 l'orchestre
“Kid GLOVE ’Vi

de Torontcr^t
■6”-38S0LJ|^LES CONCERTS1 
D'ETE DE LA 

CATHEDRALE 
ANGLICANE

31, rue Desiardins
présentent

A\ONYMUS
ensemnir de musique du 

Moyen Age

Billets: S5

SAMEDI SOIR

DANSE
MUSIQUE POPULAIRE"

TRIO
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disques.
Shepp, Pedersen, Freeman, DeJohnette et Montoliu

A treize sur la table du jazz
par Gabriel Côte
(collaboration spéciale) 

Treize à table, treize in 
téressants ou peu captivants; le 
jazz que vous avez sous les yeux se 
ht par groupe par deux ou par 
bleus, se joue par elle par lut et par 
eux et s'écoute pardi', pardon et 
pardieu'

Archie, Niels,
Jack et Tete

Quel quatuor nous aurions si 
les quatre prénommés unissaient 
leur nom d'un commun accord 
pour faire corps, à corps et à chant 
dans une formation d'accent pur 
sang en quatre partitions' Leurs 
destinées ne les associent mal 
heureusement que sous un sous- 
titre de prête-nom

Pas tout à fait, cependant, car 
Archie et Niels regardent le même 
oiseau, assis l'un à côté de l'autre 
sur le carreau gris de leur pochette 
rouge. “Looking at Bird" Entre la 
blancheur et la noirceur épi 
dermiques qui leur collent cor 
porellement à la peau, le fluide 
rachidien éthérique fait son oeuvre 
de souffle et de mains et recrée des 
ouvrages guidés par une télépathie 
aux radars sensoriels et une sym­
pathie aux regards temporels.

L'embouchure aux commis­
sures. le creux de la paume sur son 
amanchure. équidistants, consen 
tants. constants et contents. 
Archie Shepp saxophonise et Niels 
Henning Orsted Pedersen cont 
rebassise Charlie Parker en cinq 
temps sur huit mouvements 
“Moose The Mooche”. “Billie's

Bounce". “Yardbird Suite”. Blues 
for Alice". “Confirmation", du 
swing à la ballade, des conver 
sations seules aux dialogues et aux 
unissons. Shepp et Pedersen s'en­
voient le "Bird" à toutes plumes et 
trois autres qui sortent de la bru 
me. "F.mbraceable You" de George 
Gershwin. "Ornithology" de Benny 
Harris et "How Deep Is The 
Ocean" d'lrving Berlin

Avant ses deux excursions ré 
centes au pays du jazz spirituel 
éghsé t“Goin Home" Steeple Cha 
se SCS 1079) et bluesé (“Trouble In 
Mind" Steeple Chase SCS 1139) 
avec le pianiste Horace Parian. 
Shepp s'est payé trois quarts d'heu 
re du mémorial be bop parkérien 
sorti de son ténor et de son soprano 
et des profondeurs inspirées des 
entrailles de la grosse caisse ver 
ticale de Pedersen A prononcer 
Shepp et Pedersen, les superlatifs 
restent superflus (“Looking at 
Bird", Steeple Chase SCS 1149. 
Trend). (1)

Et que dire de Freeman avec 
DeJohnette? Là encore, le sa\ té 
nor et la clarinette basse de Chico 
ne soudoient aucune louange inu 
tile Associé à Jack l'éventreur de 
tambours. John Purcell au baryton 
et Peter Warren à la contrebasse, 
au sein de la "Special Edition" de 
DeJohnette le batteur, le sa 
xophoniste de 32 ans est. avec 
Purcell, la bougie d'allumage du 
gâteau de fête “Tin Can Allev" 
(ECM-1-1189, WEA)

Entretien swignant entre les 
deux saxoparleurs sous les ra­
clements de DeJohnette (“Tin Can 
Alley”), ouverture douce flûlée à la

Debussy bordée par le piano du 
batteur ("Pastel Rhapsodv '). duo 
Freeman Purcell brihant fort sans 
ménager les épithètes criardes plus 
"free" ("Riff Raff'), incantations 
vaudous sur fond d'orgue sa 
tanique et percussions hypnotiques 
("The Gn Gn Man"), tempos et 
solos étagés au déroulement dé 
svnchromsé puis simultané d'un 
genre de long blues d'à-côté de la 
coche qui ne rate certainement pas 
le coche ("I Know"), cinq mur 
ceaux fendus en quatre et jus 
qu'aux oreilles (1)

Quant à Tete. c est Montoliu. 
le pianiste catalan né à Barcelone il 
y a 48 ans. Très connu en Europe 
parfois boudé en .Amérique, le vir 
tuose du clav 1er inerte aux touches 
alertes étonne par les enjambées 
digitales de ses dégringolades ma 
nuelles.

Son album qui nous intéresse, 
aujourd'hui, est un enregistrement 
“live". “Catalonian Nights, Volume
l” (Steeple Chase SCS 1148. Trend) 
dans lequel il se laisse volontiers 
emporter par la "Ladybird" de 
Tadd Dameron et la "Blue Bossa" 
de Kenny Durham, ou promener 
dans un parc do New York ("Au 
tumn in New York"). John Heard 
(contrebasse) et Albert Toute 
Heath (batterie) sont des ac 
compagnateurs racés sauf que le 
contrebassiste bredouille quelque 
peu ses solos quand il a à prendre 
la parole ("D and M". "Autumn in 
New York”), ce qui vaut à l'en 
semble un demi point de démérite
(l'O

Vieilles dentelles, 
fusion et profusion

Vétérans et recrues se par 
tagent le dernier tiers du temps 
alloué au "traditionnel", au funk, à 
la fusion et au blues

Mill Jackson, “Night Mist" 
(Pablo D 2312124. RCA) l'ancien 
du Modem Jazz Quartet v i 
braphone simplement et bellement 
un blues lent ou swignant A ses 
côtés, Ray Rmwn. Harry “Sweets" 
Edison. Eddie "Cleanhead" Vinson 
(2)

Jimmy McGriff. “City Lights" 
(Jam 002, Trend): un retour d'or 
gue avec big band Son meilleur 
depuis dix ans, moins bassement 
mercantile et funky que ses “fa 
cilités" antérieures. (2)

Johnny Lytle “Fast Hands" 
(Muse MR 5185. Trend) un vétéran 
du vibraphone qui di>se éco 
nomiquement ses notes dans un 
enrobage de bar-salon (3)

The Brecker Brothers. “Sitra- 
phangin’" (Arista Al 9550, v 
pitol): le tout nouveau et excellent 
disque de fusion des frères Brecker. 
Michael (ténor) et Randy (trom 
pette et flugelhorn). tantôt funky 
("Straphangm"'). gospellisé ("Th­
reesome”), sambaptisé ("Bathshe 
ba") ou bluesé ("Spreadeagle") (1) 

Dan Siegel. "The Hot Shot" 
(Inner City IC 1111. Almada): jazz 
de fusion, d'effusions, de velours et

d'ambiance, jeune, rythmé et re 
posant. (2)

Alphonse Mouzon, "By AU 
Means" (Pausa 7087. Almada) l'ex 
batteur de Weather Report et de 
Larry Coryell entouré, entre au 
très, de Freddie Hubbard. Herbie 
Hancock et Lee Ritenour Ok.iv 
pour le jazz funky, c'est beau si 
i'on est disco mais avec des pin 
cettes si l'on déteste ces steppettes 
(4)

Yvy Steel. "Réincarnation” 
(Innovation JC 0001G, 1 rend) la 
réincarnation canadienne de Billie 
Holiday L'influence est directe, li­
mitation est parfaite (2)

The Manhattan Transfer. 
“Mecca For Modems" (Atlantic 
XSD 16030, WLA) ce quatuor vo 
cal pop intègre si bien le jazz des 
années 40 et 50 à son répertoire 
qu'une audition "élargie" est plei 
nenient méritée Le deuxième côté 
est particulièrement éloquent (2)

Joe Fumer. “Have No Fear Joe 
Turner Is Here" (Pablo 2310 863. 
RCA) îles blues lents de fin de

soirée "shoutés" ("blues shouter") 
par l'un îles plus grands chanteurs 
des 30 dernières années, appuyé 
Mr une section de cuivres et par 
l loyd Glenn au piano et Pee Wee 
Crayton à la guitare (2)

The Blues Band "Official 
Blues Band Bootleg Album" (Aris 
ta Al 9549. Capitol) tirez les prv 
miers. Messieurs les Anglais, car 
votre blues électrique a dé quoi 
vous tirailler les tripes et nous 
soulever très vite Un feu roulant' 
(2)

(I) excellent. (2) très bon, 
(3) bon. (4) moyen. (5) pauvre

Blues à Baie-Saint-Paul
Un festival île blues, qui a 

débuté mercredi soir et qui se ter 
mine dimanche en soirée, se dé 
roule actuellement à la boite "Le 
Mouton noir", à Baie Saint Paul 
1 os vedettes sont dos artistes et des 
groupes québécois, dont last Call 
et Mighty Jay

Des subventions pour 
la création musicale

Vingt-deux sub­
ventions totalisant 
$93.720 ont été at 
tribuées par le Conseil 
des arts du Canada lors 
de son concours semi- 
annuel de pièces de 
commandes de musique 
canadienne

Conçu pour stimuler 
la création d'oeuvres 
nouvelles et favoriser 
l'accès des auditoires 
aux oeuvres de nos 
compositeurs, ce
concours est ouvert à 
tout interprète ou grou­
pe (orchestres, for­
mations de musique de 
chambre. compagnie 
d’opéra, groupe de mu­
sique contemporaine, 
soliste ou compagnie de 
danse) qui voudrait pré­
senter une oeuvre ca­
nadienne en première. 
Les compositeurs ne 
peuvent soumettre eux- 
mêmes une demande 

Cette saison. le 
concours a été difficile 
pour le jury en raison du

Tintin traduit 
en espéranto

ANVERS (AP) — 
"Tintin" le juvénile et 
intrépide héros de Hcr 
gé, va encore gagner 10 
millions de lecteurs dans 
le monde: ceux qui pra­
tiquent l'esperanto

L'une de ses nom­
breuses aventures. "Le 
crabe aux pinces d'or", 
paru pour la première 
fois en 1941. vient d'être 
traduite dans cette lan 
gue universelle par les 
soins du mouvement es- 
perantiste mondial 
"Tintin". qui est déjà 
connu so.us les noms de 
"Tim" en allemand. 
“Ten-Ten" en grec. 
"Tintti" en finlandais. 
"Tan-Tan” en japonais 
et "Tinm" en islandais, 
s'appellera cette fois 
“Tincjo" (prononcer 
Tin-chd).

Les 23 aventures de 
"Tintin" publiées de 
1929 étaient déjà tra­
duites en 26 langues et 
quelque 50 millions d'e­
xemplaires ont été ven­
dus dans une trentaine 
de pays

fNSOlCIllfZ 
VOS JOURHtfS-.

««OHHfZVOUS!

grand nombre de de­
mandes reçues. Pour ré­
pondre aux 74 projets 
soumis, il aurait fallu au 
moins $400.000

Un jury spécial formé 
de compositeurs de mu 
sique de danse et d'un 
chorégraphe a été char­
gé d'étudier les 13 pro­
jets formulés par des 
compagnies de danse et 
a attribué une sub­
vention à l'une d'elles. 
Deux sociétés de mu­
sique contemporaines 
désireuses de comman­
der des oeuvres à des 
compositeurs étrangers 
ont aussi reçu de l'aide

La date limite pour la 
présentation des projets 
pour le concours d'août, 
à cause de la grève des 
postes, a été portée au 
25 septembre.

Voici la liste des or­
ganismes et compo­
siteurs retenus:

Tom Akeley (Wind­
sor), pour une oeuvre de 
Murray Adaskin (Vic­
toria) $2.500; la Calgary 
Philharmonie Society, 
pour une oeuvre d'Allan 
Bell (Calgary ) $5.250; le

Classical Duo ot Mon­
treal. à André Prévost 
(Montréal) $2.500; le 
Cnstine Coyiuto (Van 
couver), à Jean Coul- 
thard (Vancouver) 
$1,750; Robert Creech 
(London), à PP. Ko- 
prowski (London)
$7.700; le Days Months 
& Years to Come (Van­
couver). à Walter Bou­
dreau (Montréal) et à 
Barbara Pentland (Van­
couver) $4,500 chacun; 
Rivka Golani-Erdesz. 
(Toronto), à Norma Bee- 
croft (Toronto) $5.500; 
Gropus 7 (Montréal), à 
Myke Roy (Montréal) 
$4.000; Peter Hannan 
(Vancouver) B, à Barry 
Truax (Vancouver) 
$2.750; William James 
(Ottawa), è Janet R 
Henshaw Danielson 
(Ottawa) $5,800; Claude 
Kenneson (Edmonton), 
à Violet Archer (Ed 
monton) $850; Judy Lo 
man (Toronto), à John 
Wyre (Norland) $3.000; 
Arthur Ozolins (Toron­
to), à Talivaldis Kenins 
(Toronto) $2.000; le Pur­
cell String Quartet

(Vancouver), à W Bue- 
zynski (Toronto) $3.400; 
Joseph Rouleau (Bea- 
consfield), è Jacques 
Hétu (Montréal)
$12,000; la Société de 
musique contemporaine 
du Québec (Montréal), à 
Manus Constant (Pans, 
France) $3,750; la So­
ciété de musique 
contemporaine du Qué­
bec (Montréal), à André 
Prévost (Montréal) 
$3,150; la Stratford 
Summer Music (Strat­
ford), à Murray .Schafer 
(Bancroft) $6.000, le 
Triptyque (Montréal), à 
John Rea (Montréal) 
$2.500; et la Vancouver 
New Music Society, à 
Francis Chan (Van­
couver) $2.500; à Alex 
Pauk (Toronto) $3.000; 
et à David Bedford 
(Londres) $3.000

ECOLE DE MUSIQUE COURNOYER 
MÉTHODE DE CRÉATION

piano, guitare, flûte traversière, flûte à bec.
e interprétation - arrangement - accompagnement - 

improvisation - composition.
e enseignement à tous les niveaux, à tous les âges, 

débutants inclus. ,
■r jr

DU CLASSIQUE AU JAZZ V)
Québec, Les Saules, Ste-Foy, Sillery, Charlesbourg, 

Loretteville, Rive-Sud: St-Nicolas, Rimouski et 
Montréal.

(418) 872-2842

Cours 
de poterie
pour débutants ou avancés
TOURNAGE. DEBUTANTS
Semaines intensives 7 septembre 

14 septembre
COURS REGULIERS
1ro étape — Raynald Gingras 
2o étapo — Miml Boileau.

Raynald Gingras 
3e étape — Mimi Bolloau 
4o étapo — Marlyno Scally 
COURS SPECIAUX
• . i . > . i
• M 11 indent
• *io»r« .rip ,-.v
• torhnologM' • Sculptin'

Ronsoignomenti

Lq maison 
du potier enr
32. rue Racine. Loretteville. Qué

Tél : 843-1616 - 842-2716

les
ballets
de QUEBEC
ecoie supérieure

SESSION AUTOMNE 1981
du 8 septembre au 21 décembre 

Inscription
du 31 août au 5 septembre 

Heures
I ih a 21 h du lundi au vendredi
II h a 15h le samedi

Cours otteds 
ballet iazz 
ballet classique

Adultes et enfants

F ondatrices 
Genevieve Saibaing 
tva von Gencsv

baiiet moderne 
daquette

647-3333

777. Côte des Glacis 
Carre d'Youville. Quebec 

694-0244
no "49c

\TT.I IKIt DI CAItltl
COURS DE PEINTURE

- "GOl'ACHE . ACRYLIQUE HUILE"- 
COURS DE DESSIN ET MODELE VIVANT

Groupe POUR DEBUTANTS 8 sept au 20 ianv 
Groupe POUR AVANCES 8 sept au 20 |anv

ACQUISITION PROGRESSIVE 
DES CONNAISSANCES 

GROUPES DE 8 PERSONNES

STAGE "FABRICATION DE LA COULEUR"
PROCEDES TRADITIONNELS 

ATELIER PRATIQUE DE 12 HEURES 
VENDREDI SOIR ET SAMEDI 18 19 sept

23 24 oct.
GROUPES DE 8 PERSONNES

DECOUVERTE DU LANGAGE PICTURAL

STAGE LANGAGE GRAPHIOUE

STAGE EXPRESSION PICTURALE

mi thorf conçut pour les non protessionnels 
OBJECTIFS développer el assouplir I* potentiel 
créatif, satisfaire sa curiosité, son goût pour le 
dessin et la peinture

CLASSES 4 SEANCES PAR MOIS

STAGES DE FIN DE SEMAINE 
Sept

Dec -

—

11 12 13 / 25 26 27
16 17 18 / 30 31 1
13 14 15 / 27 28 29
4 5 6 / 11 12 13

DE

INSCRIPTIONS DU LUNDI AU VENDREDI 
A COMPTER DU 24 AOÛT

422 ONTARIO (EST) MONTRÉAL H21 1N« (514) *45-23*2

SESSION
AUTOMNE-HIVER

a compter du 10 septembre 1981

Aquarelle
Dessin, modelage (d apres 
modèle vivant)

Céramique pour adul­
tes et les plus jeunes
Gravure (eaux fortes)
Sérigraphie
Histoire de l’art
Peinture pour adultes et 
les plus jeunes
Dessin, peinture
Atelier d’art plastique 
pour les jeunes.

Moulin 
des Arts

301. rue Principale est St-Etienne 
Comté de Lévis. Qué. — Tél.: 831-0975

£ &nlkûcf\aZ
ecoie de danse enr.

“En tout temps 
et à tout âge”
jazz
moderne
classique
contact-improvisation 
danse créative 
tai-chi
yoga O <

Session automne 1981
(14 septembre au 19 décembre)
Inscription
8-9- 10 septembre 
de 12h à 21h

Audition
intermédiaire et avancé 
11 septembre 18h.

776 de l’Alverne
secteur Montcalm, Québec
527-1119

@er Conrad
“LE ROI DES BOOTLEGGERS”

L'histoire de Conrad Labelle, 
ce Québécois qui fit courir 
la police américaine 
à l'époque de la prohibition.

Un récit palpitant...
une ronde folle d'aventures
pleines de péripéties.

A SUIVRE EN FEUILLETON,
A COMPTER DU SAMEDI 5 SEPT.

dans

LE SOLEIL
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Les hauts et les bas de Confrontation 81
par Lucie Bernard

collaboration spéciale

Nous en sommes au Je volet 
de Confrontation 81. Cette dernière 
partie d'une importante exposition, 
organisée par le Conseil de la 
sculpture du Québec a élu domicile 
au sommet de l'Edifice G. Des 
sculptures de petites et moyennes 
dimensions, oeuvres d’une ving­
taine de sculpteurs de la province, 
viennent agrémenter la vue su 
perbe sur la ville et les environs 
qu'offrent les fenêtres pa­
noramiques de la salle Anima au 
31e étage

Voletsjl et 3^ semblables
Comme pour le premier volet, 

la visite s'avère doublement in­
téressante Aux Voûtes du Palais 
on découvrait des sculptures de 
divers matériaux et tendances fa­
cilement intégrées dans un décor 
historique et chaleureux. La salle 
Anima, elle, vole presque la vedette 
à l’exposition qu'elle accueille. Il 
est vrai que les édifices modernes 
requièrent de la sculpture qu'elle 
soit conçue en fonction de l’ar­
chitecture. Comme il s'agit d’une 
exposition temporaire on ne s’en 
fait pas trop; on regarde dehors ou 
on fait le tour des oeuvres, très 
différentes les unes des autres

En comparant les 1er et 3e 
volets qui nous auront présentés 
tous deux des petits et moyens 
formats, on constate que l'effet de 
surprise va en diminuant A l’E- 
difice G quelques artistes réins­
crivent leurs noms sur la liste et 
nous reviennent avec des oeuvres 
fort semblables à celles du volet ! 
Je pense par exemple aux Louise 
Page. Françoise Girard, Daniel- 
Jean Primeau, André Bécot L'en 
semble des ex prisants proposent 
des oeuvres d'esprit et de matière 
très diversifiées La qualité des piè­
ces est inégale C'est encore une 
exposition à voir pour se faire une 
idée de la sculpture telle que pra­
tiquée par différents artistes du 
Québec-

Volet 2: raté
Pour ce qui est du deuxième 

volet, c’est bien triste mais rien ne 
s'est déroulé comme prévu Au lieu 
des trois expositions de pièces mo­
numentales qui devaient s'installer 
dans différents parcs de la ville, 
nous avons eu droit seulement à 
quelques sculptures qu'on pourrait 
dire parachutées autour de l’hôtel 
de ville. On n'a pas vraiment besoin 
de s’interroger sur les raisons de 
cet échec On sait que les sculp­
teurs d’ici ne lésinent pas sur le 
bénévolat habituellement Mais

sans appuis financier et humain ils 
ne peuvent guère offrir au public 
une vision imposante de la sculp­
ture au Québec

On n'en veut pas aux sculp­
teurs. on sait ce que cela re­
présente en frais et en énergie de 
dresser des monuments On ne 
cherche même pas à savoir qui ou 
quoi est responsable de peur d'en­
tendre encore une fois le mot qui 
exorcise tout: COUPURE

Les arts visuels demeurent les 
parents pauvres. Dommage car il 
est des villes où les touristes vien­
nent par milliers pour visiter les 
musées et s'ébahir sur des oeuvres 
audacieuses et colossales peuplant 
les places publiaues.

Enfin, oublions ça, oublions les 
quelques oeuvres autour de l'hôtel 
de ville, non identifiées, pas nou­
velles ou stupides (comme des bols 
de toilette). Faisons fi de ce 2e 
volet raté et profitons des quelques 
jours qui restent pour visiter l’ex­
position de l'Edifice G qui nous 
apporte quand même quelques élé­
ments nouveaux qu'il vaut la peine 
de souligner

Dernier volet

proposent en transparence trois 
tons de bleo. L'effet est très réussi 
devant les grandes fenêtres qui 
nous révèlent la ville. Pour peu, il 
aurait suffi que la pièce soit plus 
grande, on avait un type d’objet 
idéal pour le décor environnant

Les pièces de Daniel Jean Pn- 
meau sont toujours aussi fas­
cinantes. “Une tentation de St-An- 
tome” et “Migration dans la cons­
cience de l’oiseau réservoir” sus­
citent le rêve et l’émerveillement 
Comme des joyaux scintillants les 
morceaux de verre coloré as­
semblés d'époxy, d'acier ou de 
plomb, accrochent l'oeil et le re­
tiennent parce que les formes pro­

posées ont quelque chose de sur­
réaliste.

Il ni pas que le verre coloré 
qui nous attire. J'ai vu également 
une très belle pierre simple et mys­
térieuse. comme provenant d'une 
nature préhistorique, c'était signé 
Andréa Harvey J’ai bien aimé aus­
si l’étrange montage de Robert 
Nepveu Intitulé “Etc” un objet 
assez complexe dont on ignore l’u­
sage. combine acrylique. Indiana, 
chêne et acier

On peut revoir avec plaisir les 
cires polychromes de Georges 
Dyens ou découvrir les oeuvres 
conceptuelles très dépouillées de 
Jacvnthe Otis.

11 y en a pour tous les goûts, de 
bronze, de bois, d'acier, de ma­
tériaux de récupération et bien 
d'autres. Or a des plâtres où fi­
gurent de classiques Vénus, des 
ciments aux empreintes de sac. des 
cuivres repousses repoussants, des 
colonnes à l'allure de papier mâ 
ché II y a de tout De l'humour, de 
la prétention, de l’habileté, du ta­
lent et de la facilité.

Jusqu'au 30 août prenez le 
temps d une petite ascension et 
allez constater les hauts et les bas 
de notre jeune sculpture qui bé­
néficiera peut-être un jour de 
moyens plus grandioses Pensez 
donc, si on avait eu un Chicoutimi 
à Québec cet été...

oQ

ëc

Cours autodidactique 
de français écrit
Cours par correspondance, 
informatise, individualise 
et crédite.

Ouvert » tous

Date limite d'inscription 
le 18 septembre 1981

Téléphoner au (514 ) 343-7393 
ou envoyer le coupon-réponse a

Université de Montreal
cal*

CP 11211 succursale A 
Montreal (Quebec)
H.1C 3Y9

Je cie%ne rer fyotr lea renseignement* 
et le formulaire d inscription

■

Parmi les découvertes les plus 
intéressantes que nous offre le troi­
sième volet j’aimerais souligner le 
travail de Sylvie Rochette. Son 
"Hiver “Hiver bleu” par exemple, 
un montage d'aluminium et de ré­
sine, est bien fait, plein de charme 
et ingénieux. Trois rectangles de 
résine de différentes dimensions, 
enchâssés dans l’aluminium, nous

vous faut un dictionnaire...

Nom prénom

A -t- - si#

Notts avons dictionnaires différents 6 vous offrir a
des pria m< royubies
V/imo serez très surpns(e) de I économie i|ue vous pourrez 
-■| !•! a

A titre d exemple
Petit Robert I....................................... $32.50
Petit Larousse illustré............................$22.50
Harrap’s New Shorter, bilingue.............$15.50

etc.
Profitez de cette occasion, nous avons de bonnes quanti 

tés en main et nos pria exceptionnellement bas seront 

maintenus |usqu <“» épuisement de nos Stocks

(Achat limité à 1 ex par client de choque titre).

LIBRAIRIE 
LA LIBERTE inc
2360, chemin Sainte-fay 

(Centre Innovation) 
Sainte-Foy 

Tét.: 658-3640

RENTRONS
A LEC0M.E

HMMtM- II SMSmui ri ne

, «

HARRAP’S
ew Shorte

FRENCH AM) ENT.USH 
DKTMNAKY

Harrap s New Shorter 
English French 
French English Dictionnary

Notre prix régulier 22 9S$

PRIX SPÉCIAL 15.99$
QUANTITÉ
LIMITÉE

flMomftedu

bon français
Dictionnaire
du Bon Français - Bordas 

Notre prix régulier 29 95S

PRIX SPÉCIAL 22 99$

dkflomafcvdvt
synonymes 
analogies 
et antonymes

. puP.s

SE*'

Dictionnaire des synonymes, 
analogies et antonymes - Bordas

Notre prix régulier 2S9SS

PRIX SPÉCIAL 19 99$

lübrairie Carneau
Vieux Québec 47 Buade Fleur de L8i _.

éiree
Place Laurier

Galeries ChiQiion (Lèvisl 
Galeries de le Capitale 
34 rue Ste Anne IQuebecI

Place du Royaume 
Chicoutimi

4 BILLETS OE SAISON POUR LES NORDIQUES'
Tentez votre chance au concours "Rentronj à lécoli" 

i pour gagner 1 des 2 paires de billets de saison 
qui vous permettra d assister, 
en Invitant la personne de votre choix, i
- 4 matchs pré-saisons
- tous les matchs de la saison régulière
• les 3 premiers matchs des séries joués 

par "Les Nordiques" au Colisée de Québec
POUR PARTICIPER
Obtenez gratis un coupon de participation 
i l une des Librairies Garneau de Quebec 
Ste Foy Lévis ou Chicoutimi 
(sans obligation dâchatl 
le concours se termine le 30.0981 i ?lHmi

Le SoleiL Yvon Mongrom

Une tentation de Saint-Antoine, par Daniel-Jean Primeau.

Ç>UMnd LA VIE ECONOMIQUE 
Volume 4

Cscviumà, plan et
sculpteur aménagement

Les secteurs de base

par Angeline Saint-Pierre

i 144 pages
55 illustrations noir et blanc 
$7 50

par Esdras Minville

Textes colliges et présentes 
par François-Albert Angers 
et Ruth Paradis

Les Presses HE C./FIDES

520 pages, $17 50

En rappel

Paul-Émile BORDUAS
En rappel

Biographie critique 
et analyse de loeuvre

plan et
aménagement

par François-Marc Gagnon
Les données fondamentales

560 pages, abondamment illustre

$25 00
384 pages. $ 12 95

les éditions

firlcxe
les éditions

firlocIÏU0O iKJ^o
Montr»'at M2X 1N9

■■■BB (514)861 9621 §■■■■■■■ (514)861 9621

PASSEZ-NOUS

UN

COUP DE FIL

Un simple appel 

suffit pour 

prendre un 

abonnement et 

recevoir Le Soleil 

chez vous

647-3333
entre

8h30 et 19h30 

du lundi au vendredi

O
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De nouveaux visages du cinéma français au Festival de Montréal
par Louis-Guy Lemieux

envoyé spécial du Soie*/ 
au Festival des Films du Monde

Le cinéma français, le cinema 
de la "nouvelle" France, est fort 
bien représenté cette année au Fes­
tival de Montréal des comédiens, 
réalisateurs ou distributeurs jeunes 
d'ige et de mentalité extrêmement 
sympathique sont présents. On ne 
peut plus dire maintenant "mau­
dits Français" que de façon ex­
trêmement chaleureuse.

Il y a d'abord le directeur de 
France Film à Montréal. Didier 
Farré. tout le contraire du commer­
çant - crosseur - vendeur de salade 
qui place son travail avec les jour­
nalistes sur le plan de l'amitié, ce 
qui est bien agréable. Farré est un 
homme de cinéma compétent.

Il y a aussi le distributeur • 
scénariste - poète Gilles Duneux. 
qui représente au festival la 
compagnie Unifrance Film; Gilles 
est un merveilleux compagnon fes­
tivalier. un gars aussi qui connaît 
et aime spontanément le Québec

francophone 11 collectionne les 
disques de V'igneault et a signé un 
recueil de poésie appelé joliment 
“A 1a tour Montparnasse les ba­
teaux sont morts*' Il signe aussi 
des poèmes de très haute tenue 
littéraire, sorte de lettres d'amour 
déchirantes dédiées à celle qui fut 
peut-être la femme de sa vie et que 
je vous nomme en confidence. 
Francine Racette. la comédienne 
d'origine trifluvienne, maintenant 
compagne du comédien Donald 
Sutherland

On le connaît très bien sans le 
connaître à la télévision qué­
bécoise; c'est lui qui a signé le 
scénario de la remarquable série de 
huit épisodes sur le peintre Paul 
Gauguin qui a été reprise cette 
année à la télévision.

Il y a aussi omniprésentes au 
Festival de Montréal deux per­
sonnes intéressantes, un comédien. 
Jacques Villeret, et un réalisateur. 
Jean-Loup Hubert. qui re­
présentent bien le nouveau cinéma 
français de qualité, un cinéma mar­
qué au coin de la sincérité et de 
l’intelligence.

40*

Jean-Loup HUBERT Le Soleil. Michel Pore*»

I UNIVERSITE. POPULAIRE 
présente

laSérieijft
dim.
27 se
20h30

dim.
8nov.

20h30

L’ÉROTISME 
AU FÉMININ

L’ÉROTISME 
AU MASCULIN

dim
17 jan.
20 h 30

L’ÉROTISME 
AU QUOTIDIEN

LES CORPS 
ÉROTIQUES

dim.
25 avril
20h30

FANTASMES 
ET THÉRAPIES

42 rue St-Stanislas 
tel: 692-2135

Guichets ouverts 
du LUN. au SAM. 
de 12h00 à 6h00pm.

V y

Ateliers d'architecture pour enfants de 11 et 12 ans 
GRATUIT

Notions d'histoire de l'architecture, exercices prati­
ques en atelier, réalisation d'une maquette, visite de 
certains bâtiments de la ville, etc.

Au Musée du Québec

«J’observe, j’apprends, 
je construis».

Programme de 4 cours: 
les samedis 5.12.19 
et 26 septembre 
de 13h30à 16h30

Inscription:
Au Musée du Québec 
jusqu’au 3 septembre 
Tél.: 643-4103

Mmtsiere des 
Affaires cui'u*e es
Musée du Québec

•NÊÜI
S

Le bon petit gros

Le comédien c'est Jacques Vil- 
leret qui défend A Montréal deux 
films “Lee uns les autres" de Clau 
de Lek)uch qui sera lancé avec 
bruit la semaine prochaine à Qué 
bec et “Malevil" de Christian de 
Chalonge

Villeret. c'est le petit gros at 
tendrissant du cinéma français. 
l'anti-Alain Delon, l'anti star tra­
ditionnelle et pourtant un comé­
dien bien cote au box office fran 
çat

Sa camère est A l'image de ce 
jeune cinéma et de ces jeunes 
comédiens qui cherchent la qualité 
avant la rentabilité seulement.

Il partage son temps pro­
fessionnel entre la scène et le pla­
teau de tournage On l'a vu et 
entendu — comme monologuiste 
au “Café de la place". Place des 
Arts il y a deux ans A Montréal II 
revient cet automne avec un nou­
veau spectacle, "one man show”, il 
la Comédie nationale, il m'a confié 
qu'il serait enchanté d'aller pré­
senter son spectacle à Québec Avis 
au Pierre Jobin du Petit-Champlain 
et autre bon directeur de salle de la 
Vieille Capitale

Villeret était passé en coup de 
vent au Festival de Montréal. Il 
tourne actuellement à Pans avec 
Louis de Funès. le film “La soupe 
au chou" du réalisateur Jean Gi 
raud.

Vingt-cinq films, auteur 
monologuiste, comédien apprécié 
de Lelouch. Sautét et autres bons

réalisateurs français, il réinvente 
l’humour français et le meilleur, il 
n a pas 30 ans C'est rafraîchissant 
de rencontrer ces artistes pas pré 
tentieux pour deux sous et pour­
tant talentueux et créateurs

Au cinema par la bande

Le cinéaste Jean Loup Hubert, 
lui. à son premier film “L'année 
prochaine d tout va bien” qu’il 
signe en tant que scénariste et 
réalisateur, a fait rugir île plaisir les 
spectateurs du festival et subit l'é 
loge dithyrambique de la critique 
unanime Nous en avons parlé déjà 
cette semaine de son petit bijou de 
film

Ajoutons simplement que Hu­
bert est un autodidacte qui est 
venu au cinéma par le biais île la 
bande dessinée, après avoir mangé 
de la vache enragée dans 56 mé­
tiers 56 misères

Exemple de sa vision du Ci­
néma il me dit dans une entrevue 
très informelle, spontanée et ami­
cale que l'idée du film est venue 
d'une aventure amoureuse per­
sonnelle. c'est un film auto­
biographique Cet homme et cette 
femme qui s'aiment et jouent à ne 
pas se le dire, sont représentatifs de 
cette génération toute actuelle qui 
refuse de se dire "je t'aime” à qui 
ce romantisme dépassé fait peur. 
Ce qui n'empêche pas l'amour.

Exemple de l'humour et de la 
façon de Jean-Loup Hubert: en 
conférence de presse, une des plus

Jacques VILLERET

souriantes du festival, il définissait 
à peu prés ainsi sa relation sur le 
plateau île tournage avec la comé­
dienne vedette Isabelle Adjani:

“Adjani est le genre de corné 
dienne qu'il n'est pas facile de di­
riger au cinéma parce que vous 
tombe/, en amour avec elle la pre­
mière journée du tournage Et puis, 
il faut bien le dire que Adjani c'est 
une “sale gamine"."

Il y avait aussi à Montréal 
celui que l’excellente Nathalie Pe- 
trowski du Devoir a qualifié de

“dernier macho romantique": Lino 
Ventura. J'ai abordé Ventura dans 
l'ascenseur pour lui suggérer une 
entrevue au SOLEIL. Il m'a re­
gardé avec ses gros yeux d’ancien 
méchant lutteur, le seul rdle qu'il 
sait jouer dans la vie et au cinéma
et il m'a dit: „D„___ ___ __ „Passez par ma re­
lut ion ms(e de presse". Ventura 
c'est le "maudit Français" parfait, 
Villeret et Hubert, c'est le cinéma 
de la "nouvelle" France. La France 
de Mitterrand. La France doulce, la 
France d’aujourd'hui.
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Café Restaurant
40, côte du Palais, Québec

Tél.: 694-0212
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SESSION AUTOMNE 1981 
14 sept, au 12 déc.

POUR
COMMENCER
(.'ANNEE
SUP IE SON PIED 
777, Côte dot 
Glacis.
Québec G1R 3R1 
(418) 694-9967

INSCRIPTION 
le» 10 et 11 sept 
de 16h à 20b 
le 12 sept 
de 12h à 15h

COURS
Ballot modarne 
Ballot jazz 
Danse créative 
Staçjos on 
thôatro donso 
Kathakall

y

Du dimanche au samedi 
à 19h
Une série dramatique, en sept épisodes, sur l’histoire du peuplement 
au pays. Les pionniers, depuis les autochtones jusqu’aux 
immigrants des années 1900.
Dimanche: Prologue les autochtones 
Lundi: 1740 les Français
Mardi: 1832 les Ecossais

Mercredi: 1847 les Irlandais 
Jeudi: 1911 les Danois
Vendredi: 1927 les Ukrainiens 
Samedi: 1978 les Italiens

$

La série Les Arrivants a 
été mise gracieusement 
à la disposition de 
Radio-Québec par la

Compagnie Pétrolière 
Impériale Ltée

[Esso]

Radio
Québec

Lautre
télévision

Québec

Câble 8
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Le Jardin des Pionniers renvoie 
sans les payer ses 18 comédiens

M. Jules Jobln. l'homme d'affaires qui a signé les contrats pour le 
Jardin des Pionniers

par Martine R.-CORRIVAULT

Les 1% comédiens et comédiennes engagés 
pour animer les différentes aires d'activités du 
Jardin des Pionniers, à Neuville ont appris ven­
dredi matin que l’entreprise rompait le contrat 
qui les liait et que s'ils voulaient toucher les 
argents qui leur sont encore dus (environ 
$14.(100 d'après les artistes), ils n'ont qu'a se 
prévaloir de recours judiciaires

Le hic de l'affaire, c'est que ces 18 personnes 
ne disposent pas des moyens financiers né 
cessaires et que les $800 dus à chacun d'eux par 
le Jardin des Pionniers est le seul revenu sur 
lequel ils puissent compter

Entre deux feux
En mars dernier le Jardin des Pionniers 

engageait la compagnie théâtrale le Sakatou 
pour s'occuper de la gérance, de (équipement et 
de l'entretien du matériel nécessaire à ses pro 
grammes d'animation sur le terrain. Voulant 
s’éviter des problèmes du genre de ceux ac­
tuellement vécus par les 18 artisans, le Sakatou 
recrutait les comédiens mais c’est le Jardin des 
Pionniers qui les engageait à contrat et devait 
leur verser, pour une période allant du 23 mars 
au 7 septembre, un salaire de $3.000

“Quand on se cherche du travail par les 
temps qui courent, on n'est pas trop regardant" 
admet Richard Gagnon, une des victimes des 
événements.

Les jeunes gens recrutés devaient ensuite

A 12 ans... dn valium. 

A 13 ans... de I’heroine

Ensuite, 
elle commença 

a faire le trottoir.
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Nul. ne peut surpasser
JAMES BOND 
L’AGENT 007

I8ansI
Adultes

Version Originale Anglaise

POUR
TOUS

Brian De Palma,
Le Maître Du Macabre, 

Vous Invite A Un Spectacle 
à La Toute Dernière Mode 

...Dans Le Crime

ALBERT R BROCCOLI présente

ROGER MOORE
dans K> Me de JAMES BOND L AGENT 007 créé par IAN fLEMNû
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FOR YOUR EYES ONLY
VERSION ORIGINALE ANGLAISE

avec
CAROU ROUGifT TOr\X 1>NN hOUY .'OtNSON JULIAN GlOVf K 

Mise en seen? Al Ht HT R BHOCCCX.I Réalisation JOHN Gl EN 
Scénario RH-'HARP MAiRAUM M i MAIL G WUSON 

Producteur flekVv.ie MCHAEl C. l\ ISDN Musique Bill CONTI 
Dévots PE Tt RI AMONT Producteur assoc-e TOM PEVSNER 

n*N»> SON OCX P' SU «f O
a*"» «• '»» MN> M llmt.a Article 

C * TvXss onoas e? s» uct Tf L"". TÎ-UTÎ"

CINE VAS 
UNIS

Chanson ttreme interprétée par SHE ENA EASTON |.

PULSIONS
SAMUEL I ARKOFE perso., un. pn4ui.«GE(WGE LITTO PROIU UTKIN J. BRIAN DE PALMA El LM
MICHAEL CAINE • ANGIE DICKINSON • NANCY ALLE*

writ par prodLit par -realist par
BRIAN PE rALMA• GEORiK LITTO • BRIAN DE PALMA

HORAIRE:
Galene* àam etCVn 1JW5 16646 Place Quebec -an et (y* 'jthij i.snao I3M0

18606 206J0 En Sem l86J0et20660 20600 EnSém I86i0e(20600
r Les galeries 
O- de ta capitale

640' txxi des Goer«» 6282466

gni;n:r.in
PEACE QUEBEC 525 4524

HORAIRE: Gâteries Sa”' ?'
Om 13M0 1Î110 17M0 19M0 
21M0 En Sem 19610 et 21610 
Ste-Foy: 13M5 17M6 '9616 
21M5

STE-FOY 2
PLACt STE FOY 656-0592

aller s'inscrire au bureau d enregistrement et 
signer avec le Jardin des Pionniers, un contrat 
de 'louage de services" qui. de par sa nature, les 
prive de tout recours à l'assurance-chômage

Pendant les deux premiers mois de pré 
paration. une disponibilité de 40 heures par 
semaine était requise et la première paye ne 
devait arriver qu'après dix semaines. Quand le 
parc d'attractions ouvrit, les deux équipes d'a­
nimateurs. clowns, comédiens à tout faire, de 
vaient donner chaque jour 12 représentations de 
20 minutes chacune, changer de costumes, par 
courir le kilomètre de terrain pour se rendre 
d'un point de travail à l'autre.. mais il faisait 
beau et l'accueil du public était bon

De l'eau dans le gaz
Mercredi matin, la première équipe arrive 

aux locaux du Sakatou qui, tous les matins, 
transportait les comédiens à leur lieu de travail 
Là, le responsable de la compagnie leur apprend 
qu’il ne pourra les amener à Neuville, le Jardin 
des Pionniers ne s'acquittant plus de ses res­
ponsabilités financières envers le groupe théà 
tral. Pour ne pas tout perdre, l'équipe de Jean 
Pierre Roy avait rapporté à Québec l’équipement 
qu'elle avait au Jardin.

Après avoir convoqué la deuxième équipe 
les comédiens décidaient quand même de se 
rendre, par leurs propres moyens, à leur lieu de 
travail puisque leur employeur ne leur avait 
signifié aucun avis de congédiement ou de 
rupture de contrat. C’est là qu'après s'être fait 
refuser l'accès au parc, ils finissaient par ren 
contrer un des responsables des lieux. Jacques 
Brault qui leur parla de réunion du conseil 
d'administration, de “journée blanche" (on ne 
vous tiendra pas rigueur de ne pas travailler vu 
que vous n'avez pas l'équipement) et d'une 
communication ultérieure.

Vendredi matin, un téléphone apprenait aux 
ex-comédiens la rupture de leur contrat

Un communiqué
Révoltés de s'être aussi grossièrement fait 

avoir, ces derniers décidaient de rendre public 
leur imbroglio avec le Jardin des Pionniers. Dans 
un communiqué remis au SOLEIL vendredi 
après-midi, ils réclament des autorités gou 
vemementales responsables du financement de 
l’entreprise une intervention pour faire respecter 
le contrat les liant au Jardin des Pionniers. Ils 
demandent aux députés Michel Pagé et Richard 
Guay leur intervention et soulignent au ministre 
de l’Industrie, du Commerce et du Tourisme. M 
Rodrigue Biron, que le Jardin bénéficie de l'aide 
de la SD1 et qu'il n'est pas normal qu’il ne puisse 
pas respecter ses engagements financiers envers 
de petits travailleurs.

“Etant donné que les comédiens n'ont au 
cune responsabilité dans ce conflit et qu'ils se 
sont montrés entièrement disponibles à tra 
vailler, même en modifiant les conditions de 
l'animation, ils exigent que le Jardin des Pion 
niers (les colonies des années 1880 Inc.) leur 
permette de remplir leur contrat jusqu'à la fin 
(le 7 septembre); qu'il leur verse les sommes 
dues aux dates entendues et qu'il rectifie la 
fausse publicité justifiant par le retour à l'école, 
les changements d'horaires et de spectacles"

Du côté du Sakatou. on n'a pas voulu 
commenter cette affaire plus avant, confirmant 
simplement que l'on s’était retiré du Jardin des 
Pionniers parce que les sommes qui devaient 
être versées au Sakatou ne l’étaient plus.

Le Raphaël ne 
sera pas exposé

MONTREAL (PC) — 
A cause du coût des as­
surances et des mesures 
de sécurité, les res­
ponsables du pavillon de 
l'Italie, à Terre des 
Hommes, ont renoncé à 
exposer la Vierge de Lo- 
rette. de Raphaël.

M Robert La palme, 
caricaturiste émérite et 
membre de l'Académie 
royale du Canada, a ex­
pliqué que la famille 
Beetz, de Montréal, pro­
priétaire de cette oeuvre 
du maître de la Re­
naissance, avait offert 
au pavillon de l'Italie la

possibilité d'exposer le 
tableau.

La Vierge de Lorette. 
qui est gardée dans les 
voûtes d’une banque 
montréalaise. devrait 
être vendue "au cours 
des prochaines semaines 
à d’importants intérêts 
étrangers par voie d’une 
transaction privée”, a 
ajouté M. Lapalme dans 
un communiqué.

Peint par Raphaël en 
1511. le tableau a été 
acquis par la famille 
Beetz à la fin du siècle 
dernier, pour meubler 
son château d’Evrail. en 
Belgique.

Le cube de Rubik vous 
pose-t-il des problèmes?

LONDRES (AP) — Depuis trois semaines, 
un petit livre est en train de battre tous les 
records d'édition en Grande-Bretagne: plus de 
500.000 exemplaires ont été vendus au prix de 80 
pences (environ $2), ce qui ne s’était pas vu 
depuis la publication de L'amant de lady Cha 
terly dans sa version non expurgée, dans les 
années 60.

L'objet de cet engouement porte un titre 
énigmatique: "Vous pouvez réussir le cube" Son 
auteur n'a que 13 ans. Patrick Bosseri, élève du 
collège londonien de Richmond, est un fort en 
math et il a mis au point une technique par 
ticulièrement efficace pour reconstituer le "cube 
de Rubik", cette invention diabolique du Hor 
grots Emo Rubik dont les 43 milliards de combi 
naisons déroutent des millions d'amateurs de 
casse-tête dans le monde.

Patrick, qui est capable de reconstituer les 
six faces colorées du cube en 53 secondes, a 
d’abord vendu ses solutions à ses condisciples 
dans une brochure polycopiée au prix de 30 
pense. Cela ne lui a rapporté que cinq livres 
(environ $12). Mmais les éditions Puffin Books, 
liées au groupe Penguin, se sont intéressées à son 
tavail et ont décidé de l'éditer Patrick a déjà 
calculé que cela lui rapportera au moins 40.000 
livres (près de $90.000)

DISNE
LA BELLE ET LE CLOCHARD ZT' '
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Woody Allen, entre le génie et Bob Hope!
par Régis Tremblay
Woody Allen, c'est entendu, 

passe la rampe au cinema, au théa 
tre et dans les mghi-cluhs Mais en 
littérature’ A en juger par "Destins 
tordus le recueil de nouvelles q„. 
vient de paraître en français chez 
Laffont, il a fair un tout peut pv„ 
moins génial sur papier, mais il 
surclasse encore largement Bob 
Hope pour lequel il a déjà peut 
être fait des textes, sait-on jamais

L'humour de Woodv. en noir 
et blanc, et non en couleur, laisse 
voir plus clairement la tormule a 
gags, le mécanisme assez simple du 
nre ailenien. Manifestement, il pa 
rail mieux plus habillé Habillé en 
robot, en psycharaliste. en banane 
ou en metteur en scène juif mil 
lionnaire Autrement dit. Woodv 
Allen, c’est d'abord et avant tout 
du cinéma.

Bouillie pour les chats

Destins to

endroit où »e faire servir un bon mais il lest pour tuer les microbes 
steak du coeur

Masochiste proustien?

Et pourtant, lorsqu’on lit ces 
16 courts textes qui forment Des­
tins tordus", on se dit qu'ils pour 
raient être les textes de films fu­
turs, sans qu'on au besoin d’en 
changer un iota. Le ton est exac­
tement le même. Mais le lecteur, 
privé de la tronche irrésistible de 
Woody, libéré de la cadence in 
female du 24 images-seconde, re- 
trouve toute latitude pour dé­
montrer le fameux mécanisme

On se rend compte plus clai­
rement que jamais que l'auteur 
choisit systématiquement les sujets 
les plus sérieux, les idées les plus 
nobles, les personnalités les plus 
respectables, dans tous les do 
marnes, pour en faire de la twuillie 
pour les chats La philosophie, la 
science, la religion. Socrate, fins 
tein, Lao Tseu. subissent le irai 
tement de la tarte à la crème 
Procédé humoristique universel s'il 
en est. mais chez Allen c’est du 
mitraillage. Un gag à toutes les 
lignes. On jurerait qu’il tient à 
vendre sa salade par tous les 
moyens.

Un cirque
Et puis, il y a l’absurdité pure, 

l'humour dans le vide Qu’on songe

RÛ6ERT LATO il

seulement à ce pauvre William Pu 
grebi. dans Pourquoi j’ai tiré sur le 
president qui ne sait plus dis 
tinguer son frère Moms de deux 
oeufs mollets, et qui plus tard est 
arrêté pour avoir tenté d'épouser 
une huître.

Songeons aussi à ce condamné 
à mort, au terme d'un procès cé­
lèbre qui fut "un véritable cirque, 
bien qu'il y eut certaines difficulté-- 
à faire pénétrer les éléphants dans 
la cour d'audience”

Il y a encore le procédé ty­
piquement américain, un peu Bob 
Hope — Ça y est! — qui consiste à 
tout ramener à des questions de 
sexe et ou d'argent, lin exemple 
nous en êst fourni par le grand 
professeur Needleman. dans Tn 
Memoriam" Après mûre réflexion 
le docte érudit en vint à la conc 
lusion “qu'il n'existait pav que ses 
amis n’existaient pas. et que la 
seule chose qui fut bien réelle était 
son découvert de six millions de 
marks à la banque"

Autre considération apla 
tissante, l'un des héros du livre 
“haïssait la réalité, mais admettait 
quand même que c’était le seul

Mais on a beau dire, c'est très 
drôle D'ailleurs on se répète que 
Woody est le clown le plus drôle du 
monde L'erreur, c'est de croire que 
l'essentiel de son oeuvre, ce sont 
des phrases plus profondes — pro 
fondément drôles — mais A 
combien plus rares Telle *T es 
bons dorment mieux, mais les mé­
chants profitent beaucoup plus de 
leurs heures de veille" Il ne faut 
pas non plus se convaincre que 
Woody est avant tout un “ma 
sochiste proustien" (sic), même 
quand il raconte: “Pendant qu'elle 
s'abandonnait dans mes r»ras 
comblée et détendue, je me de 
mandais comment le destin me fe­
rait payer tout ce bonheur”.

Enfin, détail non négligeable. 
“Destins tordus" est le seul lieu de 
rencontre d'êtres aussi différents 
que Flaubert. Sinatra. Kafka. Hi­
tler. Arrahal, Schoenberg et Arafat 
Ce livre n'est pas essentiel pour la 
comprehension de notre temps.
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Les mangeurs 
de momies

Il ne faut pas toujours juger 
d'un livre d'après sa collection II 
aurait été facile de jeter aux orties 
un bouquin intitulé les mangeurs 
de momies”, et publié dans la col 
lection “Initiation et connaissan 
ce", chez Relfond au milieu de 
titres traitant du triangle des Rer 
mudes. des soucoupes volantes, de 
la radiesthésie et du monstre du 
Loch Ness'

L'ouvrage de Roland Pécoul 
n’a rien de commun avec tous ces 
sujets farfelus II traite avec 
compétence d'un aspect très par- 
cituclier de l'histoire universelle, le 
commerce de la poudiv de momie 
entre l’Egypte et FEurope, du 
Moyen Age à la fin du XVIIle 
siècle

Consommateurs
d’outre-vie

L'Europe prédatrice
"L'Europe, prédatrice des na 

lions, payait bien", tait remarquer 
Roland Pécoul. Et il se prend à 
penser que toute l'Europe très ch 
rêtienné était cannibale C'est ainsi 
qu aujourd'hui encore, il y a de la 
poussière de momie, dans les ervp 
tes des églises et dans les ci 
met té res d'Europe

Sans se prononcer. Pécoul fait 
tout de même remarquer que l'Eu 
rope n'a pris que cinq siècles à 
consommer ce "capital d éternité"

que l’ancienne Egypte avait mis 
.1000 ans à accumuler... Et puis, 
après tout, les archéologues ne 
sont-ils pas eux aussi des pilleurs, 
ties ant hropophages1

En quelques mots

l e clown le plus drôle du mon­
de Destins tordus" recueil de 
nouvelles par Woody Allen Robert 
laffont le sujet le plus sérieux du 
monde ‘ l es mangeurs de mo­
mies". essai par Roland Pécoul 
Belfond
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S’appuyant sur une bi 
bliographie de plus d'une soi­
xantaine d'ouvrages, où ap­
paraissent Cari Jung. André Mal­
raux, Jacques Attali. Pline, Am­
broise Paré et Edgar Morin, l'au­
teur nous raconte l’histoire des 
“consommateurs d'outre vie"

La poudre de momie, ou "mu- 
mie”, était aussi célèbre que la 
mandragore, dans l'Europe mé­
diévale, qui croyait que cette nia 
tière contenait des propriétés mé­
dicinales. On se disait qu'en pi­
lonnant et en réduisant en poudre 
les momies on y retrouverait ces 
substances miraculeuses qui 
conserveraient les corps pendant 
des millénaires

- Ce sont les Egyptiens eux mf 
mes qui organisèrent ce commerce, 
afin de vendre la inumie à prix d'or 
Les restes funèbres étaient débités 
sur place, dans le désert, puis ache­
minés sur des bateaux phéniciens à 
Alexandrie, d’où ils partaient pour 
Marseille et pour Gènes.

Rétrospective Disney, dans un musée newyorkais
par Robert BARR

NEW YORK (AP) — 
Avec la Seconde Guerre 
mondiale. Donald le Ca­
nard est passé du rang 
d'acteur de second plan 
à celui de star in­
ternationale

"Dans le dessin am 
mé. il y a l’avant-Mickey 
et l'après-Mickev" celui 
qui parle ainsi sait de 
quoi il retourne II s'ap­
pelle -Greg Ford et est 
responsable du Festival 
des dessins animés de 
Walt Disney de la pé­
riode 1942-1945. qui a 
lieu actuellement au 
Whitney Museum of 
American Art.

Ce spectacle est déjà 
un événement en soi, 
car c'est la première fois 
que ce musée pres­
tigieux ouvre ses portes 
à ce qu'il est convenu 
d'appeler de la culture 
populaire. Pour la cir­
constance. tout le deu­
xième étage a été trans 
formé en une gi 
gantesque salle de pro-

bestsellers 
de la semaine

1 —Le canard de bois 
Louis C'aron, Boréal Ex­
press (10)

2— Moi. Christiane F.. 
13 ans, droguée, pros- 
111uée
Ed. Lacombe (15)

3— Un homme 
Or.ana Fallacci. Grasset 
(10)

4— Une vie n'est pas 
assez
Flora Groulx. Flam 
marion (4)

5— A/teca
Gary Jennmgs. Québec 
Amérique (6)

6— Le matou
Yves Beauchemin. Qué­
bec-Amérique (8)

?—Le choc amoureux 
Francesco Albertom. 
Ramsey (2)

8-nLes fantasmes 
masculins
Nancv Fridav. Laffont
(8)

.4—Jennifer
Sydney Sheldon. La­
combe Denoel (3)

10 — Nostradamus, 
histoires et prophéties 
Frondbrune. du Rocher
(D,

■Cette liste est pré­
parée en collaboration 
avec les librairies Car­
neau. Laliberté. Vau- 
gents. Classic. Les 
Comptoirs Horizon (R>- 
moujVi) et Côte-Nord 
fSept-lles)

jeetion où l'on peut voir 
deux fois par jour tous 
les héros de Wall Dis­
ney.

Dtck Lundy est un des
collaborateurs de Walt 
Disney dans l'espnt du­
quel Donald le Canard 
est né en 1934 Mais, 
comme sc plaît à la dire 
Greg Ford "Walt Dis-

ney est une équipe dans 
laquelle les in­
dividualités peuvent s’é­
panouir”. C'est ainsi que 
Vladimir Tytla créa Pi- 
nocchio. Norm Fer 
guson. Pluto

Créateurs
Greg Ford avoue, 

confus, que sa jeunesse 
il !'a plutôt passée à ad

mirer Bugs Bunny et 
Daffy Duck, car il trou­
vait les dessins animés 
de Walt Disney trop pré 
cieux. Ce New-Yorkais 
de 32 ans reconnaît jus 

si sa préférence pour l»-s 
dessins animés du temps 
de guerre et ce même si 
leur qualité laisse à dé­
sirer car les créateurs

ont dû à cette époque se 
surpasser.

Donald, le palmipède 
grincheux fut, pendant 
ia Seconde Guerre mon 
diale, un excellent agent 
de contre-programme 
dans plusieurs “car­
toons". notamment 
“The old Army Game", 
de 1942. "Der Fuhrer's 
Face” de 1943

Ce dernier dessin ani 
mé. ainsi qu’un autre 
sur la propagande anti 
nazie et qui avait pour 
titre “Education for 
Death”, furent des suc 
cès considérables pour 
l'équipe de Walt Disney . 
ainsi que pour Spike Jo 
nés. qui en fit la mu­
sique.

Ooow lARHf {VA*aol*

Un film étonnant, qui est applaudi a chaque seance
—LE POINT

LelOuCh nous offre un grand spectacle dlvertisaanl digne des
qiandes productions américaines

-LF MONDE
Selon le public, le film s achemine vers un énorme succès.

—L AURORE
C'est un grand succès ou Lelouch a su réunir tout ce qui plaît au 
plus large public

-TÉLÉ 7 JOURS
Exécuté, chanté, dansé et filmé magnifiquement, une explosion 
éblouissante une lin tracassante

-TÊLÉRAMA
Lelouch s mspiie des vies de Noureiev. Glenn Miller, Joséphine 
Baker. Von Kara|on. Liza Minelli. dans 40 ans d histoire du 
monde Quelle tôle. et quel spectacle!...

-GILLES OURIEUX
Hossein fascinant Géraldine Chaplin: bouleversante d emotion 
Nicole Garcia: divine de charme James Caan: éblouissant de 
vitalité Lelouch: meilleur que Un homme et une femme

-LE FIGARO
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CAPITOL Dès vendredi 4 sept.

SUPERBE FILM EROTIQUE!
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At
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de Pamlime Reaff, 
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BO DEREK RICHARD HARRIS -

Tes sper tntours en resteront 
bouc he bée 'Tarzan 

c est une grasse 
tXagun très amusante 

somment le tilm qui 
sera le plus urx njtd'e 

cet ètè'
( .ViaM NRC. TV
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2e Sem à Québec
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CINEMA [2J
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m m suit pat un 
toit un

•ue HumairV i« 
lot» un homm#

«te tofattvnttyi
Paramount présente une Productioo Brookstilms avec | 
Anthony Hopkins et John Hurt IL'Homme ftéphant) 
Anne Bancroft John Gielgud Wendy Hiller
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rciNC MAS 
UNIS

CINEMAS GALERIES 
DE LA CAPITALE — 
ENTREE AU NIVEAU 

DE PROVIGO.

'ft

V.

L’histoire 
de deux 

amis 
qui ne 

savaient 
pas 

qu’ils 
auraient 
dû être 

ennemis.
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Maurice Bourgue et l’amour du hautbois

professions. Je ne suis pas pes­
simiste. je suis en attente"

A l’époque de la "renaissance" 
des instruments anciens et de la 
restitution "authentique" de la mu­
sique baroque. Ma unee Bourgue 
avoue ne posséder . qu’un haut­
bois. et ce n'est certes pas un 
hautbois baroque. "Il faut choisir 
ou bien le raffinement musical 
poussé à l’extrême qui nous mène à 
la musique baroque, ou bien l’ou­
verture permanente de son champ 
d’action, de compréhension et d’in­
terprétation. J’ai choisi la seconde 
solution. Il est cuneux que nous 
opénons un retour en amère, nous 
musiciens, avec l’emploi d'ins­
truments anciens, alors que les 
compositeurs eux-mémes cher­
chaient à aller au-delà des pos

grande tristesse intérieure ”.
"On doit se battre contre le 

hautbois: si vous voulez faire re­
culer ses limites, il faut souffrir "

Ma-'hce Bourgue ne parait ce­
pendant pas souffrir Le per­
sonnage est chaleureux, sym­
pathique. il a gardé une pointe 
d'accent méridional et des cheveux 
"à la diable" lui donnent l'ap­
parence d'un troubadour des temps 
modernes. Pourtant demère le sou­
rire et la gentillesse du regard très 
vif et parfois pensif, se cache un 
peu d’amertume. C’est vrai, le 
hautbois n’est pas un instrument 
facile: "beaucoup de jeunes étu­
dient le hautbois aujourd'hui, mais 
peu en font véritablement quelque 
chose ( ) Cette crise qualitative se 
retrouve d’ailleurs dans toutes les

sibibtés instrumentales connues 
“Sur mon hautbois moderne, 

j'essaie d'arriver à un jeu plus flui­
de. plus limité en dynamique, mais 
qui insiste plus sur l'articulation et 
qui crée ainsi une tension plus 
forte, toutes caractéristiques die la 
musique baroque "

Les enregistrements de Mau­
rice Bourgue sont nombreux: en 
tant que soliste, beaucoup de mu­
sique du XVIIle siècle: avec son 
ensemble surtout de la musique 
romantique; avec sa femme, prin­
cipalement de la musique du XXe 
siècle. 11 a participé à de nom­
breuses créations (Gyorgy Ligeti. 
Gilbert Amy. Luciano Beno). Il 
prépare actuellement pour Erato 
un disque de musique du XIXe 
siècle pour hautbois seuL

Music" de Londres ainsi qu'à l'"A- 
cadémie Liszt" de Budapest. Il don­
ne également des cours d’été au 
Canada et à Canterbury

par Catherine Delivre
AFP — Le hautbois.... cet ins­

trument à la sonorité si pure, le roi 
dn solistes au XVIII*- siècle, eu 
rieusement méconnu de nos jours, 
est en train de sortir de l’ombre 
Indispensable dans tout orehestre 
symphonique, un peu oublié à l'é­
poque romantique (sauf dans les 
ensembles d’instruments à vents), 
il semble retrouver une nouvelle 
audience grâce à l'intérêt que lut 
portent plusieurs compositeurs 
contemporains.

La littérature ne manque pas. 
ni les hautboïstes; Maurice Bour­
gue est l'un de ceux-là exigeant 
jusqu'à la perfection, rompu au 
métier de musicien d’orchestre, il 
mène parallèlement une carrière 
bien remplie de soliste.

formation, il avoue que tout n'a pas 
été facile, mais aussi qu’il a re­
présenté “une expérience mer 
veilleuse, l’occasion de côtoyer, de 
rencontrer des personnalités mu­
sicales et humaines étonnantes; 
dualité à l’image même de la vie. ou 
la liberté et la joie ne se conquiè 
rent qu’à travers une stricte dis­
cipline. Une école de la vie ou de la 
musique, c’est la même chose...”

La femme de Maurice Bour 
gue, Colette Kling. qu’il a épousée 
en 1964. est pianiste L'entente 
dans la vie se poursuit dans la 
musique: ils créent en 1965 un duo 
hautbois-piano/clavecin qui se pro­
duit à Pans, en province et à l’é­
tranger (Europie. Pologne, Canada, 
Russie).

Puis il réunit autour de lui un 
ensemble d’instruments à vents qui 
porte son nom. et dont il assure la 
direction artistique Composé d’u­
ne flûte, deux hautbois, deux cla­
rinettes. deux cors, deux bassons, 
un piano et une contrebasse, cet 
ensemble se produit assez ra 
remenL Pourquoi? “Parce que”, dit 
Maurice Bourgue. “les musiciens 
viennent d’horizons différents: Or­
chestre de Paris, Opéra, atelier de 
recherche de l’IRC AM (Institut de 
recherche et coordination acous­
tique). Nous avons chacun nos ac­
tivités, il est assez difficile de nous 
réunir. Et puis notre budget est très 
serré. Nous n’avons pas de sub­
vention, et nous ne pouvons conc­
rétiser tous les projets dont nous 
rêvons”.

Le musicien ne serait pas 
complet s’il n’avait pour mission de 
transmettre aussi son savoir Mau­
rice Bourgue est actuellement pro­
fesseur au Conservatoire à Paris, 
pas en hautbois mais en musique 
de chambre. Il est conscient d’o- 
piérer plutôt un travail d'animation 
et de coordination. Mais il dirige 
aussi régulièrement un "master­
class” à la “Guildhall School of

Un instrument cahotique
Que pense Maurice Bourgue 

de son instrument7 “C’est un ins 
trument très âpre, cahotique II 
faut vraiment aller jusqu'aux li­
mites du possible pour que le public 
l'apprécie Plus je le travaille, plus 
le hautbois m'intéresse, mais il ne 
s’agit pas d’un instrument sé 
ducteur ( ) Je ne pense pas qu'il
suscite de grandes vocations. Mal 
gré son timbre brillant, la destinée 
du hautbois est l'ombre Bach l’a 
bien compris, qui l’emploie dans 
des passages empreints d’une très

Hautboïste par hasard Peur mieux
Et pourtant le hautbois n’était 

pas l’instrument de prédilection de 
Maurice Bourgue Enfant, il était 
fasciné par l'accordéon. Un jour, 
son père, lui même clarinettiste, lui 
dit "Tu devrais choisir un ins­
trument un peu plus sérieux", et 
l’enfant, alors âgé de neuf ans, qui 
venait d’entendre un concert sym­
phonique à la radio, se prit d’af­
fection pour le hautbois.

Dès lors, la voie était tracée: 
études sans problèmes à Avignon, 
sa ville natale, puis au Conser­
vatoire national supérieur de mu­
sique de Paris. Naturellement, pre­
mier prix en 1958 (il a dix-neuf 
ans), suivi un an plus tard d’un 
premier prix de musique de cham 
bre. Puis c'est la préparation aux 
concours internationaux: Genève, 
Birmingham. Munich, Prague, Bu 
dapest, il les remporte tous

Après un passage à l'ORTF, il 
rentre en 1967 comme hautbois 
solo à l'Orchestre de Paris nou­
vellement créé. Il y restera douze 
ans. De son passage dans cette

vous servir
OVv>

MARCHE aux PUCES samedi el dimanche 9h. à 17h
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Ils risquent leurs ries. mono Amdrettl
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TERENCE ERNEST
— “On doit se battre contre le hautbois, si vous voulez faire reculer ses 
limites, Il faut souffrir".

Kojack revient
LONDRES (AP) — Le lieu­

tenant Kojak va reprendre du ser­
vice et tourner une nouvelle série 
du feuilleton télévisé américain qui 
a été diffusé par les télévisions du 
monde entier.

"Je cède aux pressions dont je 
suis sans cesse l’objet", a expliqué 
Telly Savalas, qui avait pourtant 
renoncé “définitivement" à in­
carner le célèbre policier new-yor­
kais pour le petit écran. “Du fait

que Kojak est si populaire, j'ai 
décidé de faire une série spèciale 
dont certaines séquences seront 
tournées en Angleterre,"

Le comédien vient de prendre 
des vacances en Grèce avec sa 
compagne Julie Jovland et ses 
deux enfants. Il a confié ses projets 
aux journalistes alors qu'il faisait 
escale à Londres avant de regagner 
Los Angeles.

c'y amour impossible

MAXIMIUAN SCHELL. ANTHONY PERKINS ROBERT FORSTER 
JOSEPH BOTTOMS el YVETTE MIMIEUX et ERNEST BORGNINE 
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OUVERT TOUS LES JOURS MIDI et TRENTE

Meilleure cinématographie POUR
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Meilleurs costumes 
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N ASTASSIA
KINSKI Elle était 

née dans 
un monde où 
la séduction 
remplaçait 
le viol
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ROMAN \ 
POLANSKI 5-

(version Iron(one)

Aussi a propos aujourd'hui 
qu'au jour ou il fut écrit. HORAIRE
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La Plus BrUIante PRoducrioN

dt WALT DISNEY

Une Odyssée Fantasque 
à Travers Ie 

Temps et l'Espace ! BEflUPORT3

St flicolos Sortie 311 Route Demers
HORAIRE: 831-0778CINE-PARCS DE LA COLLINE

de vos propres yeux
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ouverture à 7.00h projection au crépuscule
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LA VIOLENCE, LA TORTURE ET 
LA CORRUPTION RÉGNAIENT 
A L'INTÉRIEUR DU PEN .
UN SEUL HOMME POUVAIT-IL 
CHANGER TOUT CELA? "—Jitii
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'Québec. Le Soleil, samedi 29 août 1981'

D f—^ i °]rapl
U ï °)m

variétés
CANADIEN
IES FRLTTN Di LA PAS­
SION (•) Sun dim IShSO. 
If>r»a0.21h50
Jl’ilLM (.) Sam. dim I4h.

Mb 18 an» Adm Si. 
âge dor $1.25

CANARDIERE
LE TUCK NOIR (U Ami- 
r o«qn 1979 Dram«* de scien- 
c**-fiction ré*Jixs par Gary 
NeUon Int Maximilian 
Sch>H, Robert Forster Yvet­
te Mimieux L’équipage d un 
>ats>eau explorant l'espace 
découvre a l’orée d’un trou 
noir un astronef disparu de 
puis vingt ans Le seul être 
v,véflj» à bord est entouré 
d’ail équipage de robots Sa 
m . dim 14 h 35. IXh. 2lhl5. 
T nus.
l\ COSMONAITE CMJ 
II ROI ARTHl R
tannique 1979 Comédie fan 
iftisuile réalisée par Russ 
Mayberry Int Dennis Du* 
^an, Jim Dale. Sheila White 
Un jeune savant, lancé par 
inadvertance dans un vais­
seau spatial capable de dé 
pas»ar la vitesse de la lu­
mière. brise 1a hamère du 
templet revient sur la terre 
quelque douze siècles trop 
tôt. il se retrouve à la cour 
du roi Arthur Sanv. dim. I3h, 
16h. 19h40 Tous Adm $4. 
14- IT ans $3.25; moins de 14 
ans $1.50; âge d’or $1 25

CAPITOL
A AMP EROTIQUE (-) Sam
dim I3h. lâhSO. I8h45. 
2lh4ô.
!LSA. FRAULEIN ( ) Sam
dim Hh25, I7h20. 20hl5 18 
an». Adm $4 âge d or $1 25

CARTIER
MANHATTAN ( ) Sam
I9h30 Tous
BIENVENUE. MISTER 
CHANCE (3) Américain 
1979 Comédie satirique réa 

ir Hal Ashb) In: IV- 
ter Sellers. Shirley Mac Lame 
Un jardinier qui n’est jamais 
sorti de la maison de son 
employeur doit quitter à re 
gret cette vie à la mort de ce 
derntèr Sam. dim 2lh30 
1 ou*.
AU MI-TEMPS DF L'AGE
(3) Américain 19X0 Comédie 
satirique réalisée par Woody 
Allen Int Woody Allen 
Charlotte Rampling. Jessica 
Harper Un réalisateur et 
comédien participe à un 
week-end de discussion dans 
une alatton île villégiature 
pré* de New York 11 partage 
son temps avec Delsy, jeune 
violoniste et Isabelle une 
Française qui a quitté son 
mafi^Jour lui Dim 19h.30 
Tou*. ..Adm $2.50; moins de 
M ans et âge d'or $1.25 pour 
chacun de ces films

CINEMA DE PARIS
Salle 1: TLSX (3). Franco- 
bntannique 1979 Drame réa­
lisé par Roman Polanskv 
Int Nastassia Ktnski. Peter 
Firth. Leigh Lawson Un 
ivrogne de village envoie sa 
fille Tes* chez les héritiers 
officiels du titre dont il est le 
descendant Celle-ci est sé­
duite par son ''cousin*' 
13h30. 17h. 20h. Tous Adm 
$4
Sa De 2: LES PLOUFFE (3)
Canadien Comédie dra 
matique réalisée par Gilles 
Carie. Int: Gabriel Arcand. 
Emile Genest. Denyse Fi- 
liatrault La vie de Théophile 
Pkajffe typographe au jour­
nal l'Action chrétienne qui 
habite avec sa femme dans la 
ha w* ■ville de Québec à la fin 
des années 30. I4h. I9hl5 
Tous. Adm $4 
Salle 3: BRUBAKER (3) 
Américain 1980 Drame so­
cial réalisé par Stuart Ro­
senberg Int Robert Red 
ford Yaphet Kott. Tim 
Vcîntire. Brubaker nommé 
directeur d'une ferme pé

nrentiAine **y fait enfermer 
incognito pour faire i es 
pénence des conditions de 
vve «k** prw»nmers 11 y de 
couvre divers abus et décide 
de se faire connaître pour 
apporter les réformes né 
ctsMirw 13h. Î7h. 21K 
C HAM»EM> NT DE SAISON 
(5). Américain I960 Comédie 
de mœurs réalisée par R 
chard Lang Int Shirley M« 
c Laine Anthony Hopkins. B-* 
Derek L’épouse d’un pro­
fesseur d’université qui di 
couvre que n>n man a une 
liaison, prend un aman 
Quelques temps après, ib de 
cident de passer ensemble 
des vacances d’hiver en 
compagnie de leurs par­
tenaires sentimentaux 
15hl5. 19hl5. 14 ans Adm 
$4

EMPIRE
l HOMME ELEPHANT (1)
Britannique 1980 Drame ps\ 
chologiquc réalisé par David 
Lynch Int Anthony Hop 
kins. John Hurt. Wends Mil­
ler A U fin du siècle demie* 
un chirurgien découvre dan­
one foire un être hideux et 
difforme II parvient à l’ar 
racher de cet endroit et dé 
couvre sou* cette enveloppe 
monstrueuse un être m 
telhgent et sensible. Sam 
dim 13hl5, 15h45. |8hl5 
20h45 14 ans Adm $4 14 17 
ans $3 25. âge d or $1 25.

GALERIES DE 
LA CAPITALE
s a 1U* I: FOR Y OUR EYF.S 
OMY (4V Britannique 1981 
Drame d'espionnage réalisé 
par John Glen Int Roger 
Moore. Carole Bouquet L a 
gent James Bond est chargé 
de retrouver l’épave d’un na 
vire-espion britannique et d'y 
récupérer un appareil ultra- 
secret qui est â l'intérieur En 
même temps, il s’emploie â 
démasquer les assassins du 
premier savant qui a repéré 
l'épave. Sam . dim 13h25,
15h45. IRh05. 20h,30 Tous 
Adm $4 14 17 ans $3 25.
moins d* 14 ans $1 50. âge 
d’or $1.25
Salle 2: THE FOX AND THE
HOlTSlD (4). Américain 1981 
Conte en dessins animés par 
Art Stevens. Un jeune re­
nardeau. dont la mère vient 
d'être tuée, est recueilli par 
une veuve qui l’élève II se lie 
d amitié avec un jeune chien 
voisin Devenu adulte, la 
veuve le transporte dans une 
région interdite â la chasse 
pour lui épargner la vie. Sa- 
m. dim. I3h. 15h. 17h. 19h. 
21 h Tous. Adm $4. 14-17

ans $3 25. moins de 14 ans 
SI 50. âge <for $1 25 
Salir X PLLSION |4\ Amé 
neain 1980 Drame policier 
réalisé par Brun IV Palma 
Int Nanev Allen Michael 
l aine. Angie Dtckmson Une 
h-mine marwv est tuée par 
un maniaque déguisée en 
h-mme Une prostituée, té­
moin du meurtre, est soup­
çonnée par la police Elle dé 
ode de mener une enquête 
pour s innocenter Sam dim 
UhlO. I5hl0. l'hlO 19M0 
21 h 10 18 ans Adm $4 âge 
d'or $1 25
Salle 4: Pl>LYESTER < ) en
Odorama Sam dim 13830. 
15830 17K30 19h30 21h30 
18 ans. Adm $4 âge d or 
$1 25

UDO
EL PISTOLIRO t 1 Sam
I9h.30 dim I3h. 19830 
SL PiJIMAN II (4) Voir de»
cnpt mn cinéma ODEON S* 
m 2lh20 dim I4h50 et 
2lh20 Tou» Adm 54.

LUMIERE
LA BILLE ET LE CLO-
CHARD i ) Dessins animés 
de Walt Disnev Une leune 
chienne gâté»' par ses maîtres 
est mise a la porte par la 
gardienne durant le vovage 
de ces derniers Heu­
reusement elle fait la rvn- 
ronire d’un clochard bien 
agréable Sam dim 13h30. 
18h40, 19h40 Tous 
L’ILE SUR LE TOIT DU
MON DI
IHh. 20h55 Tous Adm $3 
moins de 14 ans $1 50. âge 
d or $1

MIDI-MINUIT
l-A RONPF DU PLAISIR (-)
13h30 16h45 20h
CARESSES INAVOUABLES 
(-) I4h25. I7h40 21 h 
LOUVE BRULANTE ( )
15h30, 18h45 22805

ODEON
Dauphin: SI FER MAN 11 (41
Britannique 1980 Drame de 
sck*nce-fiction réalisé par Ri 
chard Letter Int Ch 
nstopher Reeve. Margot Kid­
der. Terence Stamp Extra 
terrestre ayant de su­
perpouvoirs. Superman lance 
dans l'espace une bombe à 
hydrogène dont des ter- 
rotistes menaçaient tir se ser­
vir La bombe libère ce­
pendant de leur prison trois 
criminels issus de U même 
planète que notre héros 
13h45. 16hl5 I9h. 21h20 
Tous. Adm $4. 14-17 ans

$3 25 mom* de 14 ans $1 50
âge d'or $1 25
Frontenac I: EXCALIBI R 
(3) Britannique 1981 Drame 
fantastique réalisé par John 
Beormân Int Nicol Wil 
liamson. Nigel Tern. Helen 
Mirren Le roi Arthur »>m 
ploie sur les conseils de Mer 
lin. à organiser >on roy aume 
sur de* bases d'honneur et de 
justice après que son père ait 
causé sa perte en s'en­
gageant dans une passion 
adultère 13815. 15850 18830 
2lh<10 Tous Adm $4 14 17 
ans $3 25. moins d** 14 ans 
$ 1 50 âge d or $ ) 25 
Frontenac 2: L’ILF SAN­
GLANTE (5) Américain 
1980 Drame d aventure* rea 
lisê par Michael Ritchie Int 
Michael Came. David War 
ner. Jeffrey Franck Un iour 
naliste et son fib se rentk*m 
dan* k** a milk's pour éclair 
cir le mystère entourant la 
disparition d»' nombreux b* 
(eaux «tan* le Tnangle des 
Remuai***. 15h30 I9h.l0 
CHEECH FT CHONC (6> 
Américain 1980 Comédie 
réalLsée par Thomas Chnng 
Int. Richard Mann. Thomas 
C bong Deux vieux copains 
qui habitent une maison 
condamnée se cherchent di 
vers expédients pour gagner 
un peu d’argent sans Ira 
vailler Red. un cousin *k» 
Cheet'h vient les visiter et 
Chong en profite pour l’en­
traîner dans U** lieux de plat 
sir de la ville. Uh44) I7h35, 
2lh30 18 ans Adm $4 âge 
d or $1 25

PLACE QUEBEC
Salle 1: TARZAN. THE A TE
MAN <-) 1981 Film da 
ventures réalisé par John De- 
reck. Int. Bo Derek. Richard 
Hams Sam., dim 13h. 15h. 
17h. 19h. 21 h 14 ans Adm 
$4. 14-17 ans $3 25. âge d or 
S
Sa 18» 2: FOR YOUR EYES 
ONLY (4) Voir description 
au cinéma Galenes de la Ca 
pit ale Sam . dim I 1810 
15h40. 18hl0. 20h30 Tous 
Adm $4 . 14-17 ans $.3 25; 
moins de 14 ans $1 50. âge 
d «»r$î 28

SAINTE-FOY
Salir I: POLYESTER (-)
13H15, I4h55. 16h35. IKhl5. 
I9h55. 21 h 35 18 an». A.lm 
S4. âge d or SI 25 
Salle 2: PULSION (4) Voir 
description au cinéma Ga 
leries de la Capitale I3hl5. 
I5hl5, 17hI5. I9hl5. 2lhl5 
18 arts. Adm $4. ftge dor 
$1
Salle 3: CARESSES INA­

VOUABLES ( 3 138. I6K20
19840
1-4 RltNTIC DU PLAISIR (-)
I4h. I7h2â. 20845 
CANDY ( ) ISh. Ihh20 
21845 18 ans. Adm 54 âge
d'or $125.

SAINTROMUALO
B_ COMME REATRK i t )
14830
C HASSEUR DE VEUX ES t )
218 18 ans Adm $375

CINE-PARCS
Beauport I: LES SOUS- 
DOLES (3V Françai* 1980 
4'ximèdie réalisée par Claude 
Si/i Int. Maria Pacôme Da 
mel Auteuil Michel Galahru 
Dans un collège privé ou la 
man»rité des elèv«*s sont îles 
cancre* qui doivent pourtant 
atteindre leur baccalauréat 
la duvet nce achète une nu 
chine électronique munie de 
propriété* punitive*.
IIS GUERRIERS DE LA 
FORMl LE I (-)
Bâ'supirt 2 LE. CHOC DLS 
Tl T ANS (41 Britannique 
1981 Conte fantâistique réa 
li>é par Desmond Davis Int 
Harry Hamlin. Laurence Oli 
vier Maggie Smith Lé fils du 
dieu /eu* et d’une terrienne 
doit vaincre les force* du mal 
afin de «léltvrer Andromède 
qui «"st poursuivie par la co­
lère de la dêe*.se Athi*.

NI MIT/. RETOUR VL RS 
I I N t t R |
1980 Drame fantastique ré«* 
lisé par Don Taylor Int 
Kirk Douglas. Martin Sheen. 
Jame* l-arentino AW»r> qu'il 
est en mamteuvre. le porte 
avions Nimitv est entraîné 
dans un curieux typhon De* 
indice* laissent croire qu'il a 
franchi la barrière du temps 
et qu’il »e trouve maintenant 
en décembre 1941. à la veille 
de l'attaque japonaise contre 
Pearl Harhour 14 ans

Beauport L U.S PLUS BEL­
LES ANNEES DE I.A BRU 
lANTINE(-)
IJK CHAMPIONNE DU COI.- 
LEGE ( ). 14 ans 
Colline 1: HURLEMENTS 
(4) Américain 1980 Drame 
d’horreur réalisé par Joe 
DmR Int Dm Wallace. 
Dennis Dugan. Patrick Mac 
nee. En butte è de* troubles 
psychiques résultant dune 
iventure où elle a contribué 
à l’arrêt d'un maniaque se­
xuel une journaliste accepte 
de se soumettre â une cure 
spéciale dans une clinique 
psychiatrique installée en 
pleine nature

Dominique Denis et Catherine Doré, prisonniers dans l'ascenseur du "Signe du cancer" de Robert 
Gurik. à l'affiche du HobbiL

expositions
MUSEE
ML SEE DU QUTBEC parc
de* Champ* de bataille. Tous 
le* jours 9h à 17h Art* dé 
coratifs. La céramique F T 
Thomas. Peinture* et sculp 
turc* du XVIle siècle à nos 
jours. “Charlevoix vu par le* 
peintre* québécois'*

GALERIES
L’ANSE-AUX-BARQUES 24
Gr«nd-C8amplam, place 
Royale Mer 98 à 238 et les 
autres jours 98 à 178 Dessms 
et e-'ampes contemporain.v 
Se termine le 6 sept 
ATELIER Gn Bf RT-rt.AN- 
TE. 44 > côte de la Fabrique 
Tous les jours 118 4 188. 
Exposition permanente 
ATELIER ALAIN LACAZE. 
44 rq£ Gameau Jean Laca/e. 
hu le», aquarelles 
ATLUFR-GALERIE LE RE- 
fLET Grand C8amplain. 
quartier Petit-C8atnplam 
Tous les jours 10h30 â 208 
Exposition permanente 
BRICOCADRE 1188 rue 
(Artier Lun au mer 108 4 
I Mr. jeu., ven 108 4 218. sam 
108 à I7h30 Exposition per 
maner'e de gravures 
< HARI OTTE I RI M UTI 
H0 av Royale St-CHarles de 
Bellechasse Sam dim 128 4 
178 Gravures. 
CRATALTFUIL 10011 - 
Jean Edouardo photo- 
graph-es
CHATEAU FRONTENAC I

musique
ANONYMES dans le cadre 
des rent concerts iff té de la 
cathédfale anglicane Du 
mer au dim 208 4 la ca­
thédrale épiscopale de la Ste- 
TrinW 37 nje Des Jardins 
Adm $5 Entrée libre pour 
les enfants de 12 ans et moins 
accompagnés de leurs pa 
rems

rue des Carrières, rez-de- 
chaussée Mar. mer , sam 
118 à 17830: jeu . ven llh 4 
21 h Exposition permanente 
LE CHIEN D’OR 8 rue du 
Fort. Lun. au sam 9830 à 
17h; dim 138 4 168. Ex­
position permanente 
DOMAINE DE: SEIGNEER 
MAITTDE 1451 av. Royale. 
St-Jean. Ile d'Orléans Lyse 
Si Hilaire, aquarelliste Se 
termine le 31 octobre.
D'UN JOUR. 545 est. rue 
(Grande-Allée Tous les ven. 
de I28 4 228 Lue Ar­
chambault dessins 
GALERIF FONTAINE. 662 
Grande Allée est Mar 4 dim 
128 à !6h jeu ven 20b 4 
228 Denise Jordan oeuvres 
récentes. Se termine le 31 Au 
2e plancher Claude Noél 
photographe artistique 
DEA GOUVEJENEURS 3448 
des Quatre Bourgeois. Car­
refour La Pérade. Ste-Foy 
Mer 138 4 178; jeu . ven. I3h 
4 218: sam 108 4 178. dim 
138 4 178. Exposition per- 
manente
L'IMAGINAIRE 1654 che
mm St-Louis. Sillery Mer 
llh 4 I8h. jeu. ver llh 4 
218 sam dim 138 4 I7h. las
artistes de la galene 
MAISON BLANCHETTE
41X7 côte du CapRouge Ma 
r au dim 178 4 168 Mou 
vement d'animation ar­
tistique
LA MAISON DE PEINTRE.
1742. 1ère Avenue Québec 
Lun au ven. 118 4 218; sam 
dim 138 4 178 Exposition 
permanente
MAISON DUPONT-RE­
NAUD 20 rue St Pierre 
Tous les jours 98 è 218. Les 
maquettes de bateaux fa­
briquées par les enfant* 
MAISON FORNEL place 
Royale. 98 è 218 tous les 
jours "La médica'ion 4 Qué 
bec au XIXe siècle” (entrée 
rue St Pierre! et 1 Les condi­
tions de vie 4 bord des ba­
teaux au XVllle siècle'' (en­
tré- place Rovale)
MAISON LOEISE-CAR-

RIER. 33 rue Wolfe 4 Lévis. 
Tous les jours 14b 4 178 et 
198 4 21h. Artisanat. Se ter­
mine dim
MAISON MAHEU-COETE-
EARD 27 rue Sous-le-Fort, 
place Royale Mar. au dim. 
lOh 4 I7h Exposition des 
membres de l'Atelier C relac 
Inc Se termine dim 
MAISON SOUMANDRE. 29 
rue Notre-Dame 4 place 
Royale Tous les jours 98 4 
218 L'évolution physique de 
la place Royale 4 travers les 
siècles
MICHEL DE KERDOER 4 
Place Québec Tous les jours 
9h.30 4 I7h30 jeu ven 98.30 
4 218. sam 9h30 4 178 Ex 
position permanente 
PHOTO CONTACT S45 rue 
St-Jear. Québec Lun au su 
m de 9h 4 178 Michel Bé 
dard, photographies sous le 
thème Le Québec et la Hol­
lande 4 bteyclette” Se ter­
mine le 15 sept.
LES QUATRE SAISONS 
drugstore Livemms 1200 rue 
St-Jean Mar mer llh è |7h. 
(éu . ven 118 4 218. sam 138
4 178 Arts et antiquités 
RICHARD VFRREAl 1)00 
rue st-Jean Mar mer sam 
118 4 178. jeu., ven 118 4 
218 Jacob Gemmet ta.
5 TT DIO PIHAV. 53 rue Pe 
tit-Cbampla n Tou* le» 
jours. 108 4 208. dim llh 4 
1*8 Aquarelles peintures et 
sculptures
VIEILLE MAISON DES JE­
SUITES 2320 chemin des
Foulons. Sillerv Tous les 
jours 98 4 21 h. 'rL'art le pin 
reau et l’or”, dessins goua 
ehes de Louise Anne Wa­
gner. 138 4 |7h. Se ’.ermine le 
14 sept
VOUTES DU PALAIS au
pied de la cAte du Palais 
Mar au dim 12830 4 178 “La 
lutte contre les incendies 4 
Québec depuis ISO*'

DIVERS
LES ARTISANS DE V AGE.
291 rue St-Vallier (face au

stationnement de la gare 
centrale) Lun. mar mer 
10830 à I7h; jeu . ven 10H30 
4 218; sam I0h30 è I7h. Ex 
position permanente ^ 
BANQUE DE MONTREAL 
800 place d'Youville Aux 
heures d'ouverture de la ban 
que Georgette Pihay. aqua 
relies, huiles. Se termine le 30 
octobre.
BOUTIQUE SEDNA 49 Pe 
tit-Champlain. 2e étage Lun. 
au sam llh 4 17h Art des 
Inuit du Nouveau-Québec et 
des Territoires du Nord- 
Ouest
CAFE LE RESISTANCE 815
côte d'Abraham Hélène Des 
meules, aquarelles Se ter 
mine le 30 sept
CAFE CLASSIQUE 345 de U 
Couronne Martin Bouchard, 
dessins au plomb 
CAISSE POPULAIRE DE 
CAP-ROUGE, llll bout, de 
la Chaudière Heures d'où 
verture de la caisse Membres 
du mouvement d'animation 
artistique Se termine le H 
sept
CAISSE POPULAIRE LES 
SALLES 1290 bout Masson 
Heures d'ouverture de la 
caisse Ravmond Rov huiles 
CENTRE FRA.NÇOIS-CHA 
RON (hall d entrée) 525 
(xtul Hamel Tous les jours 
de 98 è 218 Savoie Bédard. 
Frénette Rvard. Bergemn. 
Villeneuve, huiles Se ter­
mine le 15 sept 
CHEZ MONGOET 1154 St 
Jean semiaaage Dim 178 
Danielle Potason. il 
Kistratnce
EDIFICE “G" 1035 rue de la 
Chevrotière. rez-de-chaus­
sée Georgette Donaldson, 
huile» 9830 4 168.30 Se ter 
mine le 3 «epi et au 31e 
é’age exposition des oeuvres 
de» membres du Conseil de la 
sculpture du Québec Se ter­
mine dim
EDIFICE “G* (Anima G) 
r on éromat ev-.41 24 sculp
'eues Se termine dm- 
EIMFKE JOFFRE 1075 rKe 
min Ste-Foy Lun au ven 9b

4 I6h30 Magali Filosa. pein 
tre scptilien Se termine le 3 
sept.
LES FOYERS DU GRAND 
THEATRE Lun llh30 4 
17h30; mar au sam 10h30 4 
17h30 "Lyrichorvgra 20” ex­
position sur l'opéra et le bal­
let Affiches de maquettes et 
costumes de 12 pays. Se ter­
mine dim _____
GALERIF DE I.INSTITUT 
COOPERATIF DES­
JARDINS 50 av des 
Commandeurs. Lévis de I3h 
4 228 Charlotte Pellerin, 
peintre lévisien Se termine le 
15 sept
MAISON WOLFE parc
Montmorency. Roischatel 
Tous les jours 108 4 188 
F^xposition-vente de l’As- 
sociation coopérative de» 
Créateurs-artisans de Qué­
bec Jusqu’au 8 sept 
PARC DF L ARTTIJ.ERII 2 
rue d'Auteuil Lun. 13h 4 I7h. 
mar au dim 10b 4 IHh Le 
plan relief de Québec 
RESTAURANT DU GRAND 
THEATRE. Lun au ven I2h 
4 15b et 178 4 24h. sam. dim 
I7h 4 24h Michel Dunvage 
peintre Se termine le 30 sept 
A compter du 2 sept 
RESTAURANT LES JAR 
DINS DTTA1.II- 924 rue St- 
Jean Jean Pierre Reaupré. 
huiles
RESTAURANT MANOIR 
DU SPAGHETTI 76A5 1ère 
Avenue. Cbartesbourg Lu­
cette St-Laurent. huile» et
aquarelle*
restaurant pizza
ROYALE. 3604 av Royale. 
Giffard Monique (Pinebo) 
Gagnon, huiles En per­
manence
RESTAURANT LA Rt- 
PAI1 I E 9 rue Buade F.m- 
manuel Garent, sanguine» et 
fusains
RESTAI RANT SAINT -
BLOI 590 Grand» Allée Ann 
Michel, aquarelle» 
RE.STAURANT UMBERTO. 
*70 de I Alveme Raymonde 
Vermette aquarelles Jus­
qu au 9 sept.

t Ht RII AGI DE J» VARGAS
(114 ana
Colline L UN DROIE Dé 
Fl JC (4V Italien 1980 Corné 
die réalisée par Sergio Cor 
bucs-i Int Tatencr Hill tr- 
neat Horgnme. Joanne Dru. 
Un jeune agent île police *e 
trouve doté de pouvoir» 
rxtraonknain» après avoir 
asM-stè à une expérience nu- 
. lèair» Il en profite pour rèa 
loer de» attestations sur­
prenante»
TIM (S). Australien 1979 
Drame psychologique écrit et 
réalisé par Michael Paie tnt 
Piper lauoa Mel Gituon Al 
ain K urta Line Airtéruam' 
engage comme jardinn-r un 
jeune homme. Tim. dont l'4 
gr mental ml resté celui d'un 
enfant. Elle s'intéresse 4 lui 
et leur attachement devient 
plus fort qu elle ne l'aurait 
cru Tous.
Ouverture. 198. projection 4 
la pénombre Adm $4. gr» 
luit pour les moins de 13 an»

DIANE JUSTEJt Théâtre du 
Petit Champlain, 68 rue Pe- 
tit-C8ampiain. 218. Ré 
sers al ion 692 309» après
13h Se tcimine dir% 
RAYMOND LEYL5QET. du 
mer au dim 228 La Tra- 
versièiv M tx>ul Champlain, 
place Royale, en face de U 
Traverse de Lé via. en 8a» du 
rmtaurant Au pied du cap 
Entrée libre Se termine le 6 
sept
PIERRE FRANCOIS, than 
sonnier Sam 20h30. Bras­
serie EJ Picador .U20 chemin 
Ste-Foy tangle DupJev.su, ). 
Entrée libre
LE TRIO VIS A musiqur ptv 
pulairv et rétro Sam 20b et 
C1EJIMOVT MM TAIS et 
se» musk tens, musique ca­
nadienne. le dim IJh et 20b 
Divco-C lub 3080, 550 rue de 
la Courunne Adm $ I 50 
WTSTEJIN avec Michéle
Ro\ chan'.i'use FgaH-menl 
concours d'amateur» tous les 
sam Brasserie La Relic he.

321 de la Couronne. * comp­
ter de 21b Entrée libre 
Ht AUI MANIAC musique 
,8-, Beetle»" Auj 4 128 
tniJRIl M IRJAUNS rock 
à 158. ILLUSION JAZZ. l»zz 

IHh 30 et aSjA- 
CRUISE nxk progressif 4 
2lh30 4 place de ville E mrée 
libre. En cat de pluie, cea 
spectacle» seront remis 4 
dim
IA TROUPE VT-A U Bt>N
VTENT 20h Ce sou église 
d'Armagh Hillrts en sente 4 
la Caisse pop d'Armagh 
IHH) MEXICAIN VAS- 
QUE-2 au piano bar du n» 
taurant motel Orléans. 2941 
houl Ste-Anne Du mer au 
dim ainsi que le» ven . sam 
dim IdCETTK ROY. pia 
note au talon Beaumont 
KARE-N YOUNG, jazz, le 
Créneau. 47 côte île la Ea- 
bnque Mai 4 dim 22hl5, 
2.1830, 1 h 1N Intrée lihre Se 
termine dim
YSABEL. spectacle d'adieu, 4 
Compter de 2Jh tous H-s soir»

Théâtres d’été dans nos régions
THEATKE IYFTF DI» IAC
DH-AC»tx M»rtie Manoir »lu 
Ijic mute 17S verx
Chicoutimi. (4IK) S4xS 1076. 
Mk 2724 “Old Orchard' 
Connais pas''’ coméilie de 
Réiean Vi^neault. Mm au 
h < n .'1*^ k! un Itk k' ■ ■ 
22h Adm $h sem . $*î fin tk* 
sem. RêM'rvations après midi 
Se termine le b sept

MANOIR ST-CAST1N R0
chemin du Tour du Lac. I ait 
Beauport misj MB-4277 
‘ Anatole ", comédie avec Al 
h»»rt Miliaire et Catherine Bé 
jpn 20h.l0 en sem.. L9h et

IXPOsAlTION DF QOFJMX 
voir détails dans la chronique 
de PierTe C ha m pagne 
RALLY NAVkX et F PI IL 
C METTE DE BIT DINDt 
suivis d’un souper aux hot- 
dogs auront lieu auj â I2h 
Le tout débute chez Frank 
Lan^evin. 2H77 boul HamcL 
Les .Sauk's, où xera <k»nné le 
ai^nal du départ Adm $6 
pour k*s membres. $7 pour li*s 
non membres et $2 pour les 
enfants de moins de 10 ans 
EPLLJCHFTTE DE BI F 
IVINDF^ "Vien* éplucher ton 
épi avec les amis du S.P H ** 
Dans le cadre de* fête* du 
75e anniversaire de la pa 
misse St i Gérard Magella de 
Val Bélair Au) à I6h. au ter 
r h i n de halle Julea-Finond 
Pnx de présence disco, bar 
etc. Balkm* gratuits aux 100 
premiers enfants Adm $2. 
$1 enfanta Billets en vente â 
l’entrée ou en téléphonant à 
H42 97H6 ou H42 4.146 Eli cas 
de pluie, l’épluchette aura 
lieu à l’école Jules-kmond 
FJCCT ’RSION SUR LE ST* 
I-AURF^TT M/V L^ouw Jol 
liet. par la compagnie d'ex 
cursHina maritimes "Les dé 
couvreurs'*. 14h. duréf* en- 
viron 2 heures. Adm $6 50 et 
$J..50 pour k** enf. de moins 
de 12 an* "Le* trains de 
bois". 20h. durée environ .1 
heures Adm $7 80 et $.t .'41 
pour enf <k* moins de 12 ans 
Fgalement plusieurs activité» 
spéciale* Ce srur. épluchette 
de blé d'Inde Adm $10 par 
personne comprenant repas 
et balade Animation avec 
“I-a parenté”. R en* : 692- 
1159 Lmbarquement quai 
Choomard. 10 Dalhousie. pla 
ce Royale

PARC DF L ARTTIJTJUF. 2
rue d’Auteuil. ouvert tous le* 
jour». Vuute* guidée* tou* le» 
jours â llh.TO. 13h. I4h10. 
I6h. Relâche lun. 9h â I3h 
Gratuit
EPLUCHETTE DE BLE 
DTNDF au parc St Mathieu
â Sainte-Foy è 19h F.n ca» de 
pluie, elle se tiendra au chalet 
de St Mathieu

AQUARIUM DF QUEBEC
1675 av. du Parr. Ste Foy 
Collection permanente de 
plus de 3.000 spécimens re­
présentant prés de 350 es­
pèce» de poisson*, mam 
mifères marins, invertébré» 
et reptile* Ouvert tou* les 
jour* de 9h à 21 h Adulte 
$1 50 moins de 14 ans $0 50; 
moins de 6 ans. gratuit si 
accompagné d'un adulte. 65 
an* et plu* gratuit sur pré­
sentation de la carte RAMQ 
VILLAGE DES SPORTS 
route 17L et bnuL Valcartier. 
â Valcartier Village. (41H) 
*44 22 1 2 "Super dé 
gnngolade”. g lissa rie de 375 
pi d«* k»ng avec arrivée dans 
l'eau, profites glissade* de 40 à 
50 pi. lac. patinage â rtju 
let te* dans un sentier dans la 
forêt, jeu de badminton, bal 
Ion-volant halle molle, pé 
'anque, fers, trempolmev ai­
res de pique-nique, res­
taurant et bar Ouvert tous 
les jours de 10h è 23h sauf 
le* jours de pluie où tout est 
fermé Adm $3. $2 pour le*
12 ans et moins

LE JARDIN DES PION- 
NIL R S i .
positions, spectacles, ani­
maux. pays de la fantaisie, 
érablière promenade sur la 
rivière, train, aire* de pique 
nique, sentiers de la nature, 
artisan*, père Pioche et son 
vieil âne »roaeille' Tou* k-*

théâtre
LE PARMINOL A PLACE 
ROYALE. Made**»* de
Verchères", dim 14h. "Qué­
bec en IA50" sam 14h. "Sê- 
muel de Champlain**, um.
JUl d - 8h E* C4i él 
pluie. les rcpré*#»nUtK*lü 
sont annulées Czratuit 
UN PLUS UN EGA1X ZERO 
et LE SIGNE DL CANCFJI 
de Robert Gunk. avec Ca­
therine Doré et Dominique 
Dénia Café-théâtre l>e Hob­
bit. 700 rue St-Jean 21 h. Se 
termine le 6 sept Adm. $4 
Relâche Km., mar

22h30 %am Adm $M 50 iim . 
$9 50 fin ik» N4*m Se termine 
le .5 sept Relâche dim et lun 
BI-AL'MONT—S I Ml( IIFI
s*»rt»e Mb sur l’autoroute »*0 
est. entre Beaumont et St
Mkbel •'lit foule 132 141*• 
SM 2H39 “Déridez-vous” 
comédie en musique avis- 
l Mtnel Villeneuve et Hélène
LoMIa 30M8ç m> I9h30el 
22hl5 Adm \ »* tmn
$s 50 ven. vam Réduit ion 
pour gn»upe* d’âge d’or et 
êtud Se termine k 5 sept. 
Relâche dim et lun 
THEATRE DF UK FENII RF 
1.500 tk La Fenière Ancienne

jour*. LOh è IHh Adm grw 
tuit 0 3 ans. $.1 4 12 ans $4 
13-IH ans. $6 adulte* $5 âge 
d’or, passeport familial (2 
adulte* plus 2 enfant») $15 
disponible dans les libre *or 
vire Lh.no
RF VIVRE SON PASSE A 
PI ACE. ROY AIE. tou* Un» 
jour» exposition «le 9h â 21 h 
avec animateur* sur place «k* 
lOh à IHh aux maison» Four 
nel. Soumandrv et Dupont- 
Renaud Egalement visiti** 
commentées anglais ou fran 
«.au» tou» k*s jours sur ré- 
servatMin téléphonique ou en 
se rendant dirx'rtement mu 
centre d’accueil. 29 rue No­
tre-Dame. à la Maison Sou 
manilre. «le LOh â I7h, avec 
relâche entre I2h $»t I3h. Lga 
lement spectacle tous les 
jour* â compter de I2h 
CHirrE-S STE:-ANNE. 40 cote 
de la Ma he. roule I3K Deux 
pont* suspendus dont un à 
1H0 pi au -dessus des gorge*, 
sentier» dans la forêt, aire* «k* 
pique-nique, cafétéria, ter 
ra.ss«‘ Tou» le» jour» Hh â I9h 
Adm $2 pour 14 an* et plus. 
$1 moin» de 14 ans n’iI» sont 
accompagnés d'un adulte, 
groupes $1 .50 Rens. H27 
4057
UNIVERSITE LAVAL: ar 
tivité» gratuit*'* pour les va­
cance*
— visite» du campus en ré­
servant. quelque** jour» â l'a 
vance, au centre d'accueil et 
«I** renseignement*, local 166. 
l*avilk»n de* science* de l'é­
ducation. à 656 3333.
-• visite» au musée de mi­
néralogie et de géologie, 
comprenant une de» plu* im 
portante* collection» d#* géo- 
k»gie du Québec 4e étage «Lu 
pavillon Pouliot Tous les 
jours «k* Hh30 â I7h Entrée 
gratuite
— le jardin gé«»k>giqije situé 
entre k** pavilUrns Pol|a< k et 
Biermans Momud L leu de 
détente et de repre» ouvert en 
tout temp* Entrée ht>r«’
— le jardin Van Den Mende 
situé sur le cdté ouest du 
houl du Valkm (entrée par le 
houl Hochelaga. derrière 
Place Ste-Foy) Visite* gui­
dée* du jardin tous le* jours 
de 9h au coucher du v»leil 
Rena centre d'information 
en horticulture, local 2602 du
1480 >wmj! Hot heligi ou â
656-3410 Entré#* libre.

la statnin sismique (hotte 
de verre où l'on enregistre le* 
tremblement» de terre) au 
premier étage du pavillon 
P«»ul»ot. dans le hall d’entrée 
Tous le* jour* d»* hh30 à I7h.
— la forêt Montmorency,
route 175. direction Chi­
coutimi, puis route .33. Deux 
sentiers aménagés Ran­
données à thèmes le sam . 
diaporamas et expositions 
sur la faune Tous k** jour* 
de 9h-30 è I6h30 êOW IM 
seignement* et réservations 
K4X 1142 OU 8 «“4.
— k* gran«L observatoire d'as 
tr«>n«»mie optique situé sur le 
mont Mégantic près «le* vil­
lage» de Notre-Dame «les- 
Koiv Val Racine et Iji Patne 
Tou» les jour» de I4h au cou­
cher du soleil, sans ré 
»ervatK$n Les sam soir jus 
qu'en sept sur réservation, 
possibilité de voir les astres 
avec le grand télescope 
Ren* et ré* (514) .343-671 H. 
université de Montréal ou 
656 5818. université Laval, ou 
(MI9) kkK 2H22 observatoire 
LA CHUTE M O N T- 
MORENCY route 13M B«ms- 
Chltêl, chute de K3 métr«N. de 
hauteur. Au bas «Je la falaise, 
sentier longeant la rivière et 
un :*o|vê<j|ère turpk>rr f.^nt k*- 
• aux. Aire de piqu« nique, 
r«»mptnir >) artisanat au t-aut 
de la chute, etc Ouvert loua 
le» -ours Gratuit pour tou* 
Rens 64.3-3205 
JARDIN ZOOLOGfQUE 
8191 av du Zoo. Char 
le*.bourg. Plu» de 1.000 spé­
cimens d'animaux re­
présentant 200 evpêcea <fot- 
soaux et 70 espèce* de mam 
mifères restaurant, tables de 
ptqu«' nique artisanat, etc 
Tous le* jours de lOh è 20b 
Adm $2. $0 50 moins de 14 
ans. gratuit moins de 8 ans 
s'il* sont accompagnés <fun 
adulte gratuit âge dor sur 
présentation de la carte 
RAMQ Ren* 64V2310

lurrttc. mute de l’Aéroport 
Rana «41*» 872 n.’4 i • 
viar ou lentilk'*” avt*c Gisék' 
Galubaml. J«*annc Quintal 
Beaulieu et Mu hel F«»rgije*. 
21 h Adm $7 ven sain $* 
Kelâ« he lun Se termine k* 20 
sept
1MFATRF DF IA BORDF F,
109' > rue St-Jean. Vieux 
Qué he**. (41 H) 694 9611 (â 
partir *le I7h). “La* Vol A 
vent”, revue tbéâtrak* 20li.l4> 
Se termine ce s*»ir 
1TIEATRF DU BOIS DE 
C’Olrl4>NGE^ stationnement 
1091 chemin St L^>uis, <4IM) 
6HI (10HM “11* étaient venus 
pour. ” «le Marie l-abcrge. 
ave* Man*' Tifo et Kavnmml
Bouchard 21 h Adn $♦» 41 »
$9 50. Se termine ce soir
THEATRE DE LTLE D'OR­
LEANS. un mille pavsé l é 
glise de St Pierre. (41H) H2k 
9530. après 13h “Momsn" 
éent et interprété pur Loui 
*ette Dussault 2lh Adm $7 
ven . sam $M Se termine le 6 
sept Relâche lun 
LE PFTTT DFJIANGF.MF.VT. 
HOe Rue et 1ère Avenue. 
Charlesh«>urg. 623 4729 626 
9397 “l.1’invitâtion”, comédie 
à susp*'ns*» de (idles 1 Jingloia 
Sam . 20h et 22h30 t>im 21 h 
Adm $4 jeu et ven . $5 sam 
et dim
THEATRF DI? GANOI I
rang St-Prosper. B*'auce-Sud. 
(41 H) 594 5000 “Je sut» bien 
content de Jaser avec vous 
autre*” avec Bernard Ma 
ihteu. 20h30. Se termine dim 
Adm $4
AU BOLS DE-S AMOUREUX, 
614 houl Renault. Beau 
ceville-Est Au centre-ville, 
autoroute 73. mute 173, (41H) 
774 5154. 774 f»(00 “Format 
familial" de Guy Foi».»y et 
André Jean Jusqu’à dim * 
IA JARNKfOINF; chalet «le 
ski de Vallée Jonction. Be,*u 
ce (41 H) J&3-5628 “Asik* 
pour tous” avec Hélène P«»u 
lin. Gilles Champagne et An 
dré (irenicr. musicien Sam. 
dim A 21 h Adm $4 
THFATRE DF IA CHE* 
V RI RIE -nrtie 238 sur U 
mute 20, mute 263 vers St- 
Eortunat. entre Princeville et
Disraéli» (818) .344 2402 MBla. 
Ma", comédie sur le» mé«lia 
Mer au ven 20h30; sam 19h 
Adm $7. $H sam Spéciaux 
pour groupe» et forfait sou 
per théâtre Se termine sam 
THEAIR1 DI IA RI* 
VF1RAINE. boul. «k*s falaise*. 
Pointe au Pic, (418)666 2085 
“Qui est qui7*’ comédie 
21h30 Adm $8 Se termine 
le 5 sept Relâche dim 
THEATRE LA ROCHE A 
VFJIJJIN. 547 de Gaspé est. 
St Jean Port-Joli, mute 132, 
(418> 598 3061 ou 5)98 .3250 
"Cul-de sac’’, comédie â sus­
pense. Dernière ce soir à 
20h30 Adm $7. $3 50 pour 
enf
THEATRF DANS L’OF.UF 
Auberge de la Pointe, mute 
132. Rivière-du Loup. (418) 
862 4057 “La houle â my­
thes” et "Quatre à quatre”. 
21 h Adm $6 Group»* de 
plu* de 10 personne» $6 Sc 
termine dim
THFATRE DL MANOIR RI­
CHELIEU. Pointe au-Pic 
T mis comédies de René de 
Obaidia avec Claude Gai. Da­
niel Matte, Suzanne Léveillé. 
Jeu au dim 21 h. Adm $8. .Se 
termine le 6 sept.
THFATRE DU CHIENDENT 
453 Lindsay. Drummondville. 
(819) 5)67 1444 “Eh' qu’mon 
chum est plate". 20h.30 sam 
I8h »•! 21 h30 Adm $5 88 S€ 
termine le 6 sept Relâche 
lun . mar
THFATRE D'ETE l£ DAU­
PHIN 600 houl St-Joseph. 
v)rtie 177 sur la mute 20 â 
Drummondville (demèr»* le 
motel Le Dauphin), (819) 
477 5412 ou sans frai» 1 (800) 
567 1444 'Deux beaux bébés 
de banlieue voisines de cui 
sine 20h30 mer au dim .
19b38 «t 22h30 sam Adm 
$10: réduction de 20% aux 
groupes de 40 et plus. Se 
termine le 7 sept 
THEATRE LFA ANC ITRE-V 
sortie 170, St-Germain-de- 
Grantham. Drum mondvt Ile, 
(819) 395 2253 "Les Moineau 
chez le* Pinson”, de Georges 
Dor 21 h. sam L9h et 22h. 
Ado . $8 50. ven sam $8
Pnx apéoaux pour k*s gmu 
pe» Se termine sam 
THEATRE. DFA MAR- 
G1TJUI LS. boul lean- 
XXIII. Troia-Riviére»-Ouest 
f819j 3T7-3223. ’ Ad»eu les
Olympique»”, comédie Tous 
le* soirs à 21 h; sam |9h30et 
22h38 Adm $7; $8 v «»n , sam 
Jusqu'au 5 aept Relâche dim. 
et lun
THFATRE DES QUATRE 
SAISONS rentre culture» de 
Shawinigan. 2100 Dessaules, 
via mute 138 et 55. I (800) 
567-8807. “Le bonheur c'est 
pas bon pour la santé”, 
«omédie de Louise Matteau. 
Mar au ven. 20h3O sam. 
I9hl0 et 22h30. Adm $7 
sem . $8 ven , sam Se ter­
mine le 5 sept Relâche dim 
et lun

divers

Lé Ktitira 1011 ru* St-Jéan 
Vtx’ux Québec Entrée iibtt 
Se lermine le C eept
SOLSTICE, jazz rock. 3 »pr. 
lack-, per eoir à compter Je 
Uh.W LOueeu de nuit. 10 
rue Ste-Anne. Vieux-Qué he, 
t.nlrée libre. Se termine dim 
GRtH'PI CARN1VOM 
rock, Bxr 1123. 1123 rue St 
Jeta 22h Entrée libre Sr 
termine Jim
MIKE TAYLOR. pieniMe dr
jxzr. Hxr LLmpnse. bétel 
t Urendon. 57 rue Ste Anrv 
Mer au dim JJK 
AXX de Wintkor le Cercle 
ekvtrtque. 27 cbte du Pelai. 
HYPERTE.NMON Che De 
(jobert. 600 ('.rende Allée est 
Tout let .soirs 4 rompt if «te 
22hl5 Intrée libre Sc ter 
mine dim
LUIS et I.STF B AN ber Au 
C ourant. RF.NT LI - 
TOURNFAU. tWKeni.te Ce 
vie «V l'Ahheye. AZ/l'RO 
her le Combtsury. Holultv 
Inn, 3233 rue Mis hcL»>... Ste 
Foy
BRIAN RAINEY cher 
«Minier Le Gaukxn,. 65 rue 
Ituole Lun eu sem. 2lh 4 
01 h I ntrèe lihrr 
Ml'SIQCE FOIK1GRIQII 
avec l iMvbcMr»' tzigane (NI 
COLA! PETRASCUE) rou­
les «tirs 4 IKh.lO lé Moulin 
du Si leurem. Ile d'Orléan- 
I ntrée libn1
ISRA11 et STt'VF. piano bai 
du Château Frontenac Lun 
au sam Jlh tO 4 .’MO JOYC I 
U Al .SH et JACQUES COTt 
Mar au sem 22h 4 .’h dim 
21 h4 2h30 I ntrée Ithrv 
LOS A/TTC AS musique «V- 
ilansc Rixstaurunl lais Cue 
vas. tîOI Gremlr Allée est
1 un au sam 20hro 
DANIELLE COTE et Ml 
CHEL MAIftl'X orjeantste- 
Kesteurant Ut, Moines. 51b 
rue SI Jean I nui Ire noirs d« 
I7h 4 1h Entrée libre 
FLORIAN IjAMBUIF au 
leur compositeur fnlerprèti- 
(Kuitareet harmonicasl Mer 
au dun I9h 4 22h Domaine 
du seigneur Mau vide. 1451 
av Royale. Si Jean. Ile d'Or 
léans
LOUIS I.FJtOllX. guitarist, 
lé Cnxjuem broche, hot.-t 
Hilton Du met au dim IHh è
2 lh I ntrée libre
BERNARD LIMON présent, 
tes Chansons Zélemellea l e 
Bohard. 17 rue St-Stanislas 
Du mer au dim 4 partir de 
21 hW Entrée libre 
PALQUIFN et FJ. CHOIJTO 
chansonniers latino amé. 
ncains Café la Résistance 
815 cftte d'Abraham Ire ven 
et sam 4 2lh Entrée libre S«' 
termine te .S sept 
GFRMANO ROCHA gui 
larmes hauteur Manoir de 
l'Anse. 22 av du Quai. Ste 
Pétronille. Ile d’Orléans Sc 
termine dim
RICHARD ST-PIFRRI mu
siqui- populaire Bar l'Eclipse, 
du restaurent Jano. 312 rue 
Seigneuriale, Reaupnrl Jeu 
au dim 4 2lh3(l Entrée libre 
GILBERT BOILf-AU pia 
niste Bar Le Caucus, hotel 
Hilton Lun au ven I7h 4 
22h sam 17hâ0h30 
PIFRRI RtK HF, au piano 
bar de l'Auberge îles Gou 
verneurs, boul larurier Lun 
au sam 21h30 à 02h30 Ln 
Irée libre
Mit III I PROVF.NCIII R
guitariste solo, le Jaz/é, 19 
nie St Pierre, place Riivalc 
20h Entrée libre 
JOHANNE CASSY. char 
sonnièrr Sam. dim dans la 
journée et la «urée par beau 
temps. Calé Estoc. 5 rue St 
Louis
BEMOL PI US. musique de 
ilanse Club lalayette. SX.) 
boul Charost esL Ven. et sa 
m $1 90
BIG BONHEUR danse so 
riale Entrée: $150 Dim 
danse avec duo de Léon Mar 
roux, programme d'amu 
teurv les découverttis de 
Marcel Pohquin 4 parlir rie 
Ifih Entrée libre ( alwn-l cl» 
Marchands. 237 St-Joseph 
DANY et DENISE, chansons 
et musique de danse Au 
berge Normande. Lac Beau 
port Sam dim 21 * d 01 h 
MIKE IAYIvOR. pianiste de 
jazz Bar l'Emprise, hôtel 
Clarendon. 57 rue Ste-Anne 
Mer au dim 22h Pour les 5 i 
7 de sam et dim. DUO AM­
BIANCE
ARIANE VOYER. chanteuse, 
accompagnée de trois mu­
siciens sous la direction dr 
Gilles Ouellet Mer au sam 
2D». Rrefaurant-terrasse 
Nouvelle-France. K rue du 
Trésor, Vieux-Québec et dim 
GILLES I .A PERRIERE 
chansonnier de 2lh à minuit. 
BRUNO BARRAS rui 
lartste-chanteur Restaurent 
La Sauvagère, K34 Commet 
riale. St-Jean-Chrysostome 
Sam . dim I9h 4 23h

carnet
mondain

JOUJOLTHEQUE au Centre 
communautaire St-Jean-Bap- 
tiate-de la Salle. 2600 rue 
Bieneourt 4 Ste Eoy Auj. de 
9h 4 I7h
MANEGE MnJTAIRt. pré
senlation des tambours ré­
gimentaires aux Voltigeurs 
de Québec par son excellence 
le gouverneur général du Ca 
nada M Edward Schryer. et 
de leur bénédiction par son 
éminence le cardinal Maunc» 
Roy Au| è Mh 
te service des loisirs et parcs 
de Beauport informe la po- 
pulatKin que les inscriptions 
se tiendront au début de sep­
tembre Pour informât ion» 
supplémentaire* commu­
niquer avec le service. 
CENTRE UJJAYA séminaire 
d épanouiaaament intégral de 
la personne, au 805A cOte 
Franklin, entre Belvédère et 
Cahxa-Lavallée. Auj et dim. 
de 9h 4 IHh Rem 686 9110 
MARCHE AUX PUCES au 
cmé-perr Beauport Auj. et 
dim de9h 4 17k 
MARCHE AUX PUCES sur 
le* terrains de stationnement 
du centre sportif de Ste-Foy. 
Dim de 9h 4 17k Inf et 
réservation de labtea 667. 
«070
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